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Resume: 

L' association Takh, basee en France, s 'est fixe comme objectif depuis 1990, date de sa 
creation, de reintroduire dans son biotope d'origine le cheval de Przewalski, demier cheval 
sauvage au monde. Apres quinze ans de travail, un groupe de chevaux est reintroduit dans une 
zone tampon, le Khomiin Tai, limitrophe du Pare National de Khar Us Nuur en Mongolie. 
Cette zone de steppe semi desertique est occupee par des eleveurs transhumants. Les chevaux 
sont actuellement dans un espace cloture de 14 OOO hectares et doivent a terme etre relaches 
dans !'ensemble de la zone. 
L' association a elargi son objectif initial et cherche a faire cohabiter le mieux possible Jes 
chevaux et Jes autres ongules sauvages ( antilopes, sai'ga ... ) presents a cet endroit, avec Jes 
activites d'elevage des pasteurs. Pour cela, la ressource herbagere doit etre suffisante a tous et 
surtout durable. De plus, la Mongolie est victime depuis une dizaine d'annees de surpaturage 
du principalement a des augmentations d'effectifs (chevres cachemires) ainsi qu'a une 
desorganisation des principes traditionnels de paturage et de phenomenes de desertification. 
Pour approfondir ses connaissances et aider Jes habitants a gerer correctement la ressource, 
l 'association a demarre une serie d' etudes et de suivis. Outre Jes suivis de vegetation et les 
observations de comportements alimentaires des chevaux de Przewalski, !'association a 
commence un travail d'identification et de diagnostic de l'activite pastorale dans Khomiin 
Tai. Une etude a ete menee en 2004 pour identifier et comprendre !'utilisation de l'espace par 
les eleveurs. Cette etude a mis en evidence les deplacements saisonniers de pasteurs. Le 
present travail s'inscrit done dans cette continuite. 
Notre thematique de travail s'est done orientee sur le diagnostic et le fonctionnement des 
systemes de production des familles nomades de Khomiin Tal. Nous verrons comment ces 
pasteurs utilisent I' espace pendant la saison estivale et quels sont les comportements et les 
preferences alimentaires des animaux d'elevage. Puis nous aborderons les parametres de 
production en analysant Jes donnees recoltees chez 11 familles. Les grandes tendances 
d' exploitation seront mises en evidence, nous nous rendrons compte a quel point, dans une 
economie en transition, les troupeaux sont source de vie. 

Mots cles: 

Pastoralisme, Mongolie, paturage, gestion spatiale, comportement alimentaire, systeme 
d'elevage, cheval de Przewalski. 
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Glossaire: 

Termes mongols 
Takh : nom mango! du cheval de Przewalski (Equus ferus przewalski). 

Gers: habitation traditionnelle circulaire des Mongols et des steppes d'Asie Centrale, 
appelee en Russe Yourte. 

Khoshuu : ancien echelon territorial mango!, aboli en 1930. 

Bag : plus petit echelon territorial mango!, correspondant a une commune, au sein duquel 
s 'organise la gestion pratique des pdturages. Il est dirige par un chef de bag et un groupe 
d 'elus. 

Nutag : Droits de pdturage hereditaire. 

Sum : echelon territorial intermediaire, correspondant a un departement, il est dirige par une 
administration, un gouverneur et un groupe d'elus. Il existe une gestion des pdturages au 
niveau du sum auquel les chefs de bag devront se referer. 

Negdel : collectivite pastorale a gestion autonome durant la periode collective, cela 
correspondait territorialement au sum. 

A imag : echelon territorial mango! principal, la Mongolie en comprend 18. 

Dzud: catastrophe climatique hivernale entrafnant la mart d'une grande partie des animaux 
domestiques et sauvages. il existe different type de Dzud selon la classification mongole 
(Dzud blanc, Dzud noir) 

Otar : longue et rapide migration pour trouver de meilleurs pdturages. 

Khotail : groupe de ger, au plusieurs famille re groupies pour conduire collectivement leurs 
troupeaux durant une saison donnee. 

Tugrigs : monnaie nationale mongole 

Termes techniques 
UBT : unite betail tropical, correspondant a un bovin de 250 kg soil environ 0, 15 pour les 
ovins et les caprins, 0, 75 pour les bovins, 1 pour les chevaux et 1,25 pour les chameaux. 

Buffers : surface virtuelle delimitee. 

Confiage : consiste a la prise en charge par une famille de tout au une partie d 'un troupeau 
ne lui appartenant pas et cela de maniere saisonniere ou continue. 

Changes : commerc;ants ambulants de la steppe. 
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Introduction 

« Les Tartares communement nourrissent des troupeaux de vaches et de brebis a raison de 
quoi jamais ne demeurent en meme lieu. Ils ont de petites maisons en forme de tente ronde et 
toujours ils Jes emportent avec eux la ou ils vont. Ainsi vont-ils ou ils veulent, emmenant ce 
qu'il leur faut (MARCO POLO, 1298)». Dans le devisement du monde, Marco Polo 
decrivait deja ce peuple de pasteurs que sont Jes mongols d'aujourd'hui. En ces temps la, Jes 
habitants de ces vastes plateaux devaient de temps a autre croiser dans leurs chevauchees Jes 
Takhi, Jes chevaux de Przewalski, demiers chevaux sauvages du monde. L'espece fut declaree 
eteinte en 1968 et quelques specimens survecurent en captivite dans des pares zoologiques 
occidentaux. 
L' association T AKH, association pour le cheval de Przewalski, situee en Camargue a la 
station biologique de la Tour du Valat, mene depuis une quinzaine d'annees un programme de 
reintroduction des chevaux de Przewalski. Un troupeau reservoir a ete reconstitue a partir 
d'individus provenant de reserves zoologiques europeennes. Ce troupeau est situe sur le 
Causse Mejean, dans Jes Cevennes. Ce lieu unique a permis, a partir de quelques individus, 
d'obtenir des familles aux liens de parentes solides et de faire retrouver aux chevaux leurs 
instincts en matiere de survie et de prise alimentaire. En 2004 et 2005, une partie des chevaux 
ont ete reintroduits dans l'Ouest de la Mongolie, dans la steppe semi desertique de Khomiin 
Tai. Les chevaux sont actuellement dans un espace c16ture et doivent a terme etre relaches en 
liberte a l'etat sauvage. Le futur lieu de reintroduction, c'est-a-dire !'ensemble de Khomiin 
Tai, est une zone tampon du Pare National de Khar Us Nuur. Cet endroit est depuis toujours 
occupe par des eleveurs transhumants . Ces eleveurs nomadisent selon un cycle saisonnier et 
elevent cinq des six especes d'animaux presentes en Mongolie. L'enjeu du projet est d'arriver 
a faire cohabiter Jes animaux domestiques et Jes ongules sauvages en matiere de ressources 
alimentaires. Techniquement, ii faut savoir si Jes ressources des parcours peuvent accueillir 
simultanement Jes animaux. Des etudes ont deja ete realisees sur Jes pratiques des eleveurs et 
de leurs deplacements. II faudrait a terme identifier des indicateurs de gestion des parcours 
utilises par tous Jes acteurs de terrain, a savoir Jes eleveurs mais aussi Jes personnes en charge 
de la faune sauvage et de l' environnement. Un suivi a long terme des paturages a ete entrepris 
mais de nombreux pararnetres sont encore mal connus. Le present rapport s'est attache a 
approfondir Jes connaissances en matiere de gestion des troupeaux par Jes eleveurs aussi bien 
sur le plan zootechnique que sur I 'utilisation du paturage saisonnier, ainsi que sur Jes 
preferences alimentaires du betail. 

CIRAD-Oist 

UNITE BIBLIOTHEQUE 
Baillarguet 
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1 Contexte 

Ce stage a ete propose par l 'association T AKH en partenariat avec l 'equipe pastorale du 
CIRAD EMVT de Montpellier, pour identifier la conduite d'elevage et !'utilisation de 
l'espace pastoral des eleveurs nomades de la region de Khomiin Tai en Mongolie. Ce travail 
s'inscrit dans une etude et un suivi a long terme de l'environnement ecologique et social du 
futur lieu de reintroduction des chevaux de Przevalski. 

1.1 Les missions de ['association Takh : 

L' association T AKH cree en 1990 et basee a la reserve biologique de la Tour du Valat en 
Camargue, mene un projet de sauvegarde et d'etude d'un des grands mammiferes les plus 
menaces de disparition, le cheval de Przewalski. Le cheval de Przewalski (Equus ferus 
przewalskii) est le demier cheval sauvage du monde, il n'a jamais ete domestique (SAIDI, 
1998). Les demiers individus en liberte furent observes en 1966 dans la region du Pare 
National du Gobi en Mongolie. Depuis, l'espece a survecu en captivite dans des pares 
zoologiques occidentaux. 

La mission de !'association se decline en 5 objectifs: 

Maintenir un troupeau de chevaux de Przewalski au Villaret en Lozere, pour la reintroduction 
en Mongolie et comme reservoir. 

Contribuer a la restauration des milieux steppiques desertiques et des zones humides du Pare 
National de Khar Us Nuur en Mongolie et de sa zone tampon, le Khomin Tai, et de leurs 
especes, en collaboration etroite avec ses habitants et y etablir une population viable de 
chevaux de Przewalski. 

Developper la connaissance sur les petites populations de mammiferes en alliant 
demographie, genetique et relations sociales et l'appliquer dans le cadre d'une approche de 
conservation des especes menacees en collaboration avec l'Union Intemationale pour la 
Conservation de la Nature et d'autres projets de reintroduction. 

Approfondir les connaissances sur les relations entre la diversite biologique et la presence de 
chevaux de Przewalski sur le Causse Mejean, en lozere. 

A travers l'espece porte-drapeau qu'est le cheval Przewalski, sensibiliser le public a des 
aspects plus generaux de la conservation, comme la protection de la diversite biologique et 
des habitats. 

1.1.1 La reintroduction des chevaux de Przewa/ski 
Plusieurs projets de reintroduction de chevaux Przewalski ont deja ete realises en Asie 
Centrale et en Mongolie. Ces projets de reintroduction ont ete menes avec beaucoup de 
serieux et de motivation par Jes differentes structures et equipes scientifiques qui y ont 
travaille, mais le pro jet de I' association T AKH differe des autres projets de reintroduction par 
plusieurs aspects originaux qu' ii convient d' expliquer. 
Contrairement aux autres projets qui ant envoye dans les lieux de reintroduction des chevaux 
sans aucun lien de parente ni de relations sociales avec leurs congeneres, I' association T AKH 
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s'est attache patiemment a obtenir des familles et des groupes sociaux solides et bien 
hierarchises. Ce travail s'est effectue sur une ancienne estive a moutons, le Causse Mejean 
dans le departement de la lozere. Ce site d' accueil exceptionnel choisi par l 'association permit 
d' obtenir apres quelques annees un effectif de chevaux de Przewalski compose de plusieurs 
groupes sociaux bien adaptes a un environnement nature! rude. Les conditions climatiques des 
plateaux de Lozere, meme s'ils n'ont pas la rudesse des steppes asiatiques, sont pour les 
chevaux un bon lieu de transition et d'acclimatation. Obtenir des groupes sociaux solides et 
bien structures n'est pas seulement une experience scientifique, c'est un atout majeur dans ce 
projet. La reussite de celui-ci passera par la totale adaptation des animaux a leur nouvel 
environnement, Jes steppes de Mongolie, ainsi que par l'accroissement des effectifs. On sait 
que la survie des ces especes en milieu sauvage est garantie en grande partie par des facteurs 
sociaux qui influencent directement la reproduction (FEH, 2003). 

L'association TAKH s'est aussi donne comme objectif de faire de la reintroduction un projet 
integre pour une approche globale de l'environnement, qu'il soit ecologique ou social. A 
travers les T AKHI ( chevaux de Przewalski en langue Mongol), c ' est toute la preservation de 
la steppe qui est prise en compte. 

1.2 Presentation de la Mongolie 

Fiche d'identite du pays : 

Superficie totale : 1,567 million de Km2 

Capitale : Ulaanbaatar 
Nombre d'habitants: 2,5 millions d'habitants dont 48% de ruraux 
Altitudes : de 560 a 4374 metres 
Temperatures : de -25 a+ 25 
Precipitations : de 100 a 400 mm 
Superficie en herbe et parcours : 80 % de la superficie totale 
Especes et nombre d'animaux: bovins (3,7 millions), camelins (356 500), ovins (14,7 
millions), caprins ( 11, 1 millions), equins (3, 1 millions) 
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Figure n° I : carte de la Mongolie 
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La Republique de Mongolie se situe en Asie Centrale, elle est entouree au Nord par la Russie, 
au Sud et a l'Est par la Chine et touche a l'Ouest le Kazakhstan. Le pays s'etend surplus de 
1,567 millions de Krn2

. L' altitude moyenne du pays est de 1500 metres au dessus du niveau 
de la mer. Le sommet le plus eleve culmine a 4374 m: le Chujten Uul dans le massif de 
l' Altai. Le point le plus bas s'eleve a 560 metres autour du lac Khuh. 

1.2.1 Histoire et cltangements politiques 

Jusqu'en 1921 la Mongolie est administree par un systeme feodal, la gestion du territoire se 
fait sous l'autorite de monasteres bouddhistes et de seigneurs. Le systeme feodal cesse de 
fonctionner et sous I 'impulsion du parti populaire mongol le 26 novembre 1924, Ja 
Republique Populaire Mongole devient le deuxieme pays communiste du monde. Jusqu'en 
1950, le systeme pastoral ancestral fonctionne, mais a partir de cette date, s'installe la periode 
du collectivisme. Les dirigeants de Ja nouvelle republique s'alignent alors sur l'URSS et 
decident de transformer radicalement la societe mongole. A partir de 1986, en relation avec la 
Perestroi'ka et les reformes de Mikhai'l Gorbatchev, le pays amorce son changement de 
regime. En mai 1990, le gouvemement modifie la constitution et le pays devient la 
Republique Democratique de Mongolie. 

1.2.2 Pastoralisme et politiques 

Au 13eme siecle, Marco Polo decrit deja le systeme de transhumance et la vie pastorale des 
nomades de Mongolie vivant sous gers (yourte en fran9ais), (MARCO POLO, 1298). A 
J' epoque feodale et jusqu'en 1920 l' empire mongol est divise en khoshuu (unite 
administrative gouvemee par un seigneur et partagee avec Jes monasteres) . Seigneuries et 
monasteres possedaient du betail et les elevaient dans des zones specifiques a l 'interieur des 
khoshuu. Les surfaces restantes (bag) et unites administratives inferieures etaient utilisees par 
la population pour elever le betail. Chaque famille possedait selon des regles coutumieres des 
droits d'usufruit hereditaires sur certaines terres, (le nutag). A partir de 1960 sous le regime 
socialiste, le territoire d 'un district (sum actuel) est attribue a un (negdel), collectivite 
pastorale geree comme une entite economique. Le decoupage et !'administration du territoire 
sont ainsi reorganises. A cette epoque la gestion des paturages change et !'administration 
socialiste impose son monde de gestion. Les eleveurs encourages et forces cessent 
progressivement de nomadiser. L'elevage devient tres specialise, la population est employee 
au sein des negdel, chacun se specialise dans un corps de metier (gardien de troupeau, 
chauffeur, mecanicien ... ), l'elevage se specialise, Jes troupeaux ne sont plus multi-especes 
comme dans l'elevage traditionnel. 11 y a au sein des negdel des elevages de moutons, de 
chameaux, de chevres et de vaches. Des plans et objectifs regissent alors la vie pastorale en 
vue d'augmenter la productivite. La gestion des territoires pastoraux a done ete modifiee pour 
satisfaire aux objectifs et aux besoins de ces elevages specifiques. Durant cette periode le 
gouvemement intervient au niveau de I' approvisionnement, du marche, de la 
commercialisation, du transport et des services. II en resulta une perte de la mobilite 
traditionnelle et des changements importants de I 'utilisation de l' espace pastoral ; cela fut 
compense par la fourniture de fourrage pendant les aleas climatiques. 

En 1991 avec la loi sur la privatisation, toutes les restrictions a la propriete privee sont levees 
et des regles de distribution des biens de production a la population sont fixees. 
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Les biens, animaux, infrastructures et autres moyens de production doivent etre redistribues 
au citoyen par un systeme de tickets. 
Selon (FERNANDEZ-GIMENEZ, 1997) ce processus devait se realiser en deux etapes : 

La petite privatisation avec la distribution de tickets rouges permettait d'acquerir du betail, 
des equipements, des vehicules et des infrastructures (batiments, hivemages). 

La grande privatisation avec les tickets bleus permettait d'acquerir des actions dans des 
entreprises etatiques. 

Mais cette redistribution s' est realisee differemment selon les sum. Dans certains sum, seuls 
les travailleurs agricoles des negdel , essentiellement des eleveurs, ont m;u des tetes de betail, 
dans d' autre sum, des fonctionnaires, administrateurs, professeurs ont rec;u aussi du betail. 
Avec l'effondrement de la periode collective et l'entree brutale dans l'economie de marche, 
beaucoup de personnes n'ayant aucune experience de l'elevage se sont retrouvees dans 
!'obligation de s'installer en tant qu'eleveurs avec les animaux qu'ils avaient rec;us. 

Ces nouveaux nomades sont done venus augmenter d'une fac;on considerable le nombre 
d'eleveurs total. Ce nombre a ete multiplie par 2,8 de 1989 a 1994 (MULLER, 1995.) 

1.2.3 Organisation territoriale actuelle 

Le pays est organise en 18 aimag (provinces), ces aimag sont eux-memes divises en 258 sum 
(districts), chacun divise en 3 ou 4 bag (commune). La gestion des paturages actuelle s'opere 
au niveau des sum et des consultations des chef de bag, demier echelon territorial. 

1.2.4 Ressources en eau 

Plus de 65 % du territoire mongol, 45% a 50 % de la surface en parcours ne dispose pas d'eau 
de surface et n'est pas ou peu utilise de ce fait pour l'elevage. 70 % des reserves d'eau 
souterraine exploitables se trouve dans les zones steppiques et desertiques. 

1.2.5 Climat et zones agro-ecologiques 

Le climat est froid, semi aride de type continental car tres eloigne des oceans ( 1600 Km a 
4000 Km), le pays subit de fortes fluctuations climatiques qu'elles soient annuelles ou 
joumalieres. Dans une meme joumee les differences peuvent atteindre 35°C. 

L'anticyclone siberien en hiver imprime au pays de tres basses temperatures ainsi que de 
faibles precipitations. La periode libre de gel n'excede pas 100 jours dans l' annee. Les 
temperatures hivemales peuvent atteindre - 50°C en hiver dans la zone de depression des 
grands lacs au Nord-ouest. La moyenne hivemale du pays est de -25 C0 tandis que les 
moyennes estivales oscillent entre 18 et 26°C avec des extremes au sud du pays, dans le Gobi 
OU l'on atteint 40 a 45°C. 
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Le climat se divise en quatre saisons distinctes ; un printemps souvent venteux avec un temps 
variable, un ete chaud (c'est durant cette saison que les faibles precipitations sont les plus 
abondantes). L'automne est clement et l'hiver est tres froid avec en general un faible 
enneigement. La saison de vegetation est tres courte, generalement limitee a trois mois Guin, 
juillet, aout) avec un maximum de vegetation dans la premiere quinzaine d'aout. 
Les plus grandes parties du territoire pastoral que sont la steppe herbeuse, les steppes 
montagneuses et les fon~ts au Nord rec;oivent entre 200 et 400 mm d'eau par an. La steppe 
desertique rec;oit entre 100 et 200 mm d'eau par annee tandis que le desert est au-dessous de 
100 mm par an. 

La Mongolie jouie d'un ensoleillement important avec 260 jours. Les vanahons intra et 
interannuelles sont tres importantes, l 'irregularite de la productivite des paturages y est 
fortement liee. 80% des precipitations tombent entre mai et septembre et environ 90% des 
precipitations totales retournent dans !'atmosphere par le biais de l'evapotranspiration. Les 
ecosystemes y sont done fragiles, la decomposition de la matiere organique tres lente voir 
nulle dans certains endroits. 

La surface herbagere de la Mongolie represente pres de 80 % de son territoire avec une 
variabilite de facies et de densite. Ce chiffre impressionnant induit une pratique ancestrale de 
l'elevage et en fait l'activite economique principale du pays (SUTTIE, 2005). 

1.2.6 Rappels generaux des grands principes du nomadisme mongol: 

Les mouvements de transhumance suivent les quatre saisons. Historiquement et dans la 
majeure partie du pays, ces mouvements saisonniers s'effectuent en fonction du relief et de la 
recherche des meilleurs paturages. La qualite du paturage n'est pas exprimee seulement en 
fonction de l 'herbe mais depend fortement de la situation geographique pour maitriser les 
facteurs de thermoregulation et de protection contre certaines agressions naturelles (insectes). 

Tableau n° I : caracteristiques essentielles des paturages saisonniers (SUTTIE, 2005) 

Saison Ete Hiver Toutes saisons 
Caracteristiques des Acces a l' eau Chaleur relative Vegetation ( qualite et 
paturages Fraicheur Abri du vent quantite) 

Vent (reduire l'effet Acces a des sommets Acces a l' eau 
des insectes volants) de collines (le vent 

degage la neige et 
permet l'acces a 
l'herbe 

Les campements saisonniers ne font pas tous l'objet d'une contractualisation, seul le 
campement d'hiver et son paturage sont contractualises entre l'Etat et l'eleveur pour une 
periode de 60 ans. Cette saison est cruciale et vu les conditions climatiques aucun eleveur ne 
peut se permettre de ne pas disposer d'un endroit sur pour son hivernage. 
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La bibliographie nous renseigne sur les changements de pratiques pastorales survenues au 
cours du siecle passe. Trois periodes se sont succede ( epoque feodale, collectivisme economie 
de marche) et ont sensiblement transforme les pratiques. La periode collective a fait diminuer 
globalement la mobilite traditionnelle et fait perdre des connaissances resultant d'une 
adaptation empirique de ces milieux. Ainsi les distances entre les campements sont plus 
courtes qu'auparavant. La pression demographique et la perte de savoir-faire sont aujourd'hui 
fortement prejudiciables aux eleveurs. Durant les periodes difficiles, hivers tres rigoureux ou 
secheresses estivales, les anciens pratiquaient l'otor, transhumance exceptionnelle qui 
consiste a emmener le betail dans des paturages plus riches ou moins exposes a la rudesse du 
climat que les paturages habituels. Cette pratique est aujourd'hui peu utilisee, mais elle 
pourrait revenir et etre pratiquee a nouveau. Les organismes mongols travaillent depuis le 
terrible hiver 2001 sur les strategies a mettre en place lors des periodes de froid extreme et de 
secheresse. 

1.3 Cadrage de l'etude et problematique 

1.3.1 Cadrage 

Apres plusieurs annees de prospection et d'etudes et differentes propos1t10ns de sites de 
reintroduction par le gouvernement Mongol, l' association a choisi la region de Khomiin Tai et 
a signe un accord avec les autorites locales, qui lui octroient les droits de paturage exclusif sur 
un site d'une surface de 250 km2 pendant 30 ans (carte du site de lacher en Annexe n°5). 
Khomiin Tai fait partie du sum de Durvuljin lui-meme situe dans I'aimag de Zavkhan, a 
l'Ouest de la Mongolie. 
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Fi1mre n° 2 Site de Lacher des chevaux de Przewalski dans le Khomiin 

La zone de Khomiin Tai est occupee par une trentaine d'eleveurs sedentaires qui exploitent 
selon des cycles saisonniers l'espace et les ressources (COTTEREAU, 2004). 
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1.3.2 Problematique 

La reintroduction du cheval sauvage de Przewalski dans un milieu deja utilise par des 
eleveurs et leurs troupeaux pose le probleme de leur cohabitation. La question est de savoir si 
les ressources et les parcours pourront accueillir simultanement ongules domestiques et 
ongules sauvages a travers l 'etude des ressources pastorales, de leurs usages par les animaux 
et des pratiques des eleveurs. Comme dans beaucoup d'endroits en Mongolie, !'augmentation 
des effectifs et la desorganisation de la vie pastorale amenent des problemes de surpaturage et 
de degradation de l'environnement. 11 est done recherche, a terme, !'identification 
d'indicateurs de gestion des parcours qui seraient partages avec les eleveurs pour gerer au 
mieux la ressource au benefice de tous. 

Le present rapport s'inscrit done dans une etude a long terme, qui comprend un etat des lieux, 
un diagnostic et la mise en place d'un plan de gestion et de suivi des paturages. Ce rapport 
s'attache a decrire: les pratiques des eleveurs au niveau de la conduite des troupeaux, l'usage 
de l 'espace pastoral et l' approche du comportement et des preferences alimentaires des 
differences especes animales. 

1.3.3 Etudes realisees et en cours de realisation 

L'association TAKH a lance un programme de suivi et d'identification de la vegetation depuis 
2001, dans la zone de lacher cl6turee, lieu de vie actuel des chevaux. Des enclos de mesure de 
la biomasse ont ete construits et des releves de vegetation ont ete effectues. Ces actions se 
sont etendues a tout le Khomiin Tal qui sera a terme la zone de vie des chevaux a l'etat 
sauvage. 
Un partenariat avec differentes institutions a ete mis en place. L'universite de Khovd, 
participe a !'elaboration d'une carte phyto-ecologique avec son departement de botanique. Un 
partenariat avec I 'Unite de Recherche en Partenariat « Pastoralisme » du CIRAD EMVT est 
en cours pour elaborer une carte pastorale de la biomasse et de la productivite des herbages 
avec les techniques d'imagerie satellite. 
Une identification des modes de deplacement et d'utilisation geographique du territoire a 
aussi ete realisee en 2004 par une stagiaire de DESS (COTTEREAU, 2004). 
Un suivi de comportement alimentaire et de relations sociales des chevaux de Przewalski a ete 
mis en place depuis la reintroduction des premiers individus. Ce suivi est realise par les 
rangers employes dans le cadre du partenariat de !'association TAKH et du WWF Mongolie. 

1.3.4 La Zone tampon de Khomiin Tai 

Cette region isolee par des obstacles nature ls abritait autrefois, d' apres le temoignage des 
anciens, des chevaux de Przewalski. Sa position proche du Pare National de Khar Us Nuur 
cree sur recommandation et gere par le WWF Mongolie en 1997, lui a permis d'obtenir le 
statut de zone tampon. Enfin ses conditions ecologiques la rendent favorable a la 
reintroduction des chevaux de l 'Association T AKH. 

1.3.4.1 Description de la wne 

D'une surface de 2500 Km2
, Khomiin Tal, se situe a l'ouest de Mongolie dans la depression 

des grands lacs. Cette region enclavee et isolee se trouve a une joumee de piste des plus 
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proches centres urbains. Bordee a l'Ouest par les lacs Khar Nuur et Durgun Nuur, au Nord et 
a I 'Est par les rivieres Telin Gol et Zavkhan Gol et au Sud par un massif montagneux (le 
Seriin Nuuru) et des dunes de sables. L'altitude varie de 1 OOO a 1500 metres, le substrat est 
tant6t sableux, tant6t pierreux. II existe des resurgences salees ainsi qu'un petit lac d'eau salee 
au Sud ouest de la zone (Bagan Nuur), Annexe n° 5. 

Khomiin Tai est situe dans le bassin des grands lacs, les temperatures annuelles s'echelonnent 
entre -50°C et+ 40°C dans leurs limites extremes. Le sol de la region est gele d'octobre a fin 
avril. Les precipitations sont comprises dans les moyennes de la steppe desertique autour de 
200 mm par an. 
Les precipitations se concentrent en ete mais sont souvent freinees par les chaines de 
montagnes a l'Ouest. La durete du climat se cumule avec le faible relief de la zone ou la 
vitesse et la frequence des vents accentuent le froid et l'evapotranspiration (donnees de 
pluviometrie en Annexes n° 2 (FEH et al, 2003). 

Khomiin Tai se classe dans la zone ecologique de la steppe semi-desertique dans le bassin 
des grands lacs de la vallee du Gobi Nord de la grande stepped' Asie Centrale. 

1.3.4.2 Caracteristique physique et ecologique de Khomiin Tai 

Khomiin Tai fait partie de la zone naturelle de steppe semi desertique situee dans le bassin des 
grands lacs de la Vallee du Gobi Nord. Khomiin Tai a ete declare par le gouvemement 
mongol zone tampon de pare national de Khar Us Nuur, ceci apres plusieurs expeditions de 
!'association Takh qui ont mis en evidence la richesse ecologique de cette zone: avifaune, 
insectes, ongules sauvages. 

Au niveau de la vegetation, cinq types de communautes vegetales ont ete identifies dans 
Khomiin Tai (FEH et al, 2003), (HILBIG, 1995) . 

./ Steppe sableuse 

./ Steppe desertique 

./ Steppe gravelo-sableuse 

./ Steppe de montagne 

./ zones humides (en bordure d'eau) 

Des re I eves de biomasse ont ete realises par I' association T AKH dans les types de vegetation. 
Les quantites de biomasse relevees sont comprises entre 29,58 Kg/ HA pour les zones Jes plus 
desertiques et 1236,47 Kg/ Ha pour les zones humides en bordure d'eau (FEH et al, 2003). 
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2 Materiels et metltodes 

Rappelons les objectifs attendus de cette etude : 

./ Comprendre le systeme d'elevage des eleveurs, d'un point de vue zootechnique et 
evaluer la production permise par Jes troupeaux . 

./ Comprendre Jes principes d'utilisation de l'espace pastoral saisonnier au niveau de la 
conduite des troupeaux et de la gestion de l 'herbe. 

2.1 Enquete et observation sur les pratiques d'elevage 
Afin de comprendre la dynamique de gestion des elevages sur le plan zootechnique et de 
I 'utilisation spatiale du territoire pastorale saisonnier, une enquete a ete menee. Les enquetes 
se sont attachees premierement a recolter Jes principales donnees concernant les mouvements 
des effectifs lies a la reproduction ainsi que Jes pertes, Jes ventes et I' autoconsommation 
familiales. Ce travail a fait appel a la memoire des eleveurs. Si la fiabilite des chiffres est a 
prendre avec une certaine prudence, des tendances interessantes on ete degagees. Cependant, 
nous nous sommes aperc;;us aussi que certains eleveurs qui avaient sans doute une 
responsabilite lorsqu'ils etaient embauches au sein du negdel notaient des informations en ce 
qui concerne leur elevage. 
Le deuxieme valet des enquetes etait lie a I 'utilisation de I' espace pastoral saisonnier. Le 
questionnaire etait oriente sur Jes prises de decisions de I' eleveur et sur son appreciation du 
potentiel fourrage de sa zone de paturage. 
Ces enquetes ont ete menees sur un echantillon de 13 eleveurs base sur une typologie des 
elevages elaboree en 2004 par une etude pilotee par TAKH (COTTEREAU, 2004). 

Des questionnaires semi ouverts seront utilises : (Annexe n°4) 
Fiche d'enquete sur Jes modes d'utilisation de l'espace 
Fiche d' enquete sur la gestion et Jes pratiques de production des troupeaux 

2.2 Etude du comportement alimentaire des animaux 

Une etude du comportement alimentaire des differentes especes pendant la saison estivale a 
ete realisee. Pour des raisons de temps et de logistique, l'etude du comportement alimentaire 
des animaux s'est deroulee durant 5 jours a partir de debut Aout dans une famille situee au 
centre de Khomiin Tai dans une zone de transition de vegetation entre la steppe sableuse et la 
steppe gravelo sableuse. 4 des 5 especes d'animaux presentes ont ete observees, Jes chameaux 
etant trop difficiles d'acces. 
Pour observer les animaux au paturage, il a fallu tenir compte des specificites de la zone 
d' etude. Les animaux sont libres au paturage, ils sont surveilles et orientes, les grands 
animaux (vaches, chevaux) paturent jour et nuit et Jes petits ruminants (ovins et caprins) 
passent la nuit au campement mais demarrent tot le matin. Avant d'observer Jes animaux, ii 
fallait Jes reperer et partir a cheval les aborder pour ne pas les effrayer. 

Compte tenu du contexte, du mode de conduite et du climat (fortes chaleurs), des observations 
en milieu de matinee paraissaient Jes plus appropriees. Les observations ont ete faites sur le 
comptage de bouchees par especes prelevees sur des animaux temoins a raison de 5 minutes 
toutes les 20 minutes. 

Materiels utilises : fiches de releves du comportement alimentaire 
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3 Resultats 

3.1 Utilisation de l'espace pastoral par les nomades 

3.1.1 Criteres de choix des paturages par les nomades 

Pour apprecier les surfaces paturees ainsi que I' emplacement des campements saisonniers, des 
releves GPS ont ete effectues durant trois etes ainsi que !'ensemble des points d'eau de la 
zone. Le choix de !'emplacement des campements est motive par les criteres enonces ci­
dessous. 

3.1.1.1 Les contraintes ecologiques et geographiques 

Pour le choix des campements, les eleveurs mettent en avant plusieurs criteres dont les 
principaux sont : I' eau, la vegetation, le fourrage, les abris et l' exposition, le relief, 
!'exposition au soleil et aux insectes (COTTEREAU, 2004). 
L'eau est le critere le plus important pour le printemps, l'ete et l'autornne. Taus les eleveurs 
residant a Khomiin Tal disposent d'un point pour ces trois saisons. Ce sont pour la majorite 
d'entre eux des puits et, pour quelques uns, le campement se situe a proximite des lacs ou des 
rivieres a I 'Est de la zone. 

En hiver les eleveurs vont puiser l'eau a deux puits collectifs, les besoins en eau sont plus 
reduits a cette saison, sauf si l 'hiver n' est pas trop neigeux. 

La vegetation aussi est un critere important surtout en automne pour I' engraissement du 
betail. Mais elle depend beaucoup des precipitations. 

L'abri contre les intemperies est aussi tres important, il se conjugue avec les deux precedents 
facteurs et tous les trois determinent !'emplacement du campement d'hiver. Dans cette zone 
tres plate de Khomiin Tal, la majeure partie des eleveurs va s'installer dans les montagnes du 
Seriin Nuruu au Sud-est pendant l 'hiver sur les versants Sud. Ils sont ainsi abrites des vents 
violents et beneficient des premiers rayons de soleil et de temperatures plus elevees. 
Les especes qui pesent le plus dans le choix de !'emplacement des campements sont les petits 
ruminants car ce sont les animaux les plus exigeants a elever et les plus nombreux dans la 
composition du cheptel de ces nomades. Les chevaux et les chameaux sont souvent loin des 
camps et sont rassembles de temps en temps, ils n'influencent pas vraiment le choix du 
paturage (COTTEREAU, 2004). 

3.1.2 Surfaces des paturages saisonniers 

Les eleveurs exploitent le paturage tout autour de leur campement. La representation 
schematique des aires de paturage peut etre faite par la delimitation d'une surface theorique 
en forme de disque. Le rayon de paturage, c'est-a-dire la distance maximum entre le 
campement et les limites du paturage (valable seulement pour les petits ruminants) differe 
selon la saison. 
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En hiver l'eloignement entre le campement et les limites de paturage est de 2 a 3 km. En cette 
saison les eleveurs ne veulent pas garder trap loin, ils craignent les pertes d'animaux. Le 
betail vie en partie sur les reserves accumulees pendant la belle saison. 

Au printemps les distances sont de 2 km, c'est la saison des mises bas, il faut eviter de perdre 
des nouveaux-nes et surveiller constamment le troupeau lors des mises bas. 
En ete le paturage s'etant entre 4 et 5 km, le paturage est plus grand, il y a plus de betes 
(naissances de printemps). 

A I' automne le paturage s' etent entre 5 et 7 km, les surfaces sont grandes car les animaux ont 
besoin de s'engraisser et d'emmagasiner des reserves pour l'hiver. A cette saison les surfaces 
paturees regroupent Jes surfaces de printemps et d' ete pour dormer aux animaux un maximum 
d'espace. 

La delimitation des paturages saisonniers a ete obtenue en tra9ant des « buffers » autour des 
campements. La delimitation est theorique, mais aucun point de repere ne peut aider a la 
delimitation precise des surfaces (COTTEREAU, 2004). 

Les paturages de printemps occupent une surface d'environ 650 km2
• Cette surface est utilisee 

du mois de mars au mois de mai. 

Les paturages d'ete occupent une surface 1490 km2, ils recoupent en partie les paturages de 
printemps. Ils sont utilises du mois de juin au mois d' aout. 

Les paturages d'autornne occupent une surface de 1660 km2
, ils regroupent les paturages de 

printemps et d' ete. Les eleveurs mettent a disposition l' ensemble des paturages pour 
l'engraissement du betail avant l'hiver. 

Les paturages d 'hiver sont utilises de novembre a fevrier. Ils occupent une surface de 1890 
km2

. Le paturage hivernal est fragmente en trois parties, la plus grande surface se trouve au 
Sud-Est de Khomin tal, dans le Seriin Nuruu. Cette zone montagneuse abrite les campements 
d'hiver de la plupart des familles. Cependant, certains eleveurs sont relativement sedentaires 
et leurs campements se trouvent toujours aux memes endroits d'une saison a l'autre. 

Toute la surface de Khomiin Tai n'est pas paturable et cela pour deux principales raisons : 
Comme nous l 'avons vu dans la presentation des caracteristiques geographiques et 
ecologiques, Khomiin Tal fait partie de la steppe desertique et, sur d' importantes parties, il y a 
tres peu de vegetation ou pas du tout pour les zones sableuses. 
D'autres endroits pourraient etre utilises d'apres certains eleveurs mais ils ne le sont pas par 
manque de points d'eau. 
Il existe aussi des zones frequentees par d'autres eleveurs venant des bags voisins. Ils 
exploitent des paturages en bard de la riviere Zavkhan Go! au Nord-Est de Khomiin Tal. 

Les eleveurs residents de Khomiin Tal reviennent pratiquement toujours aux memes 
campements, a chaque saison, mais il arrive que certains changent d'endroits en cours de 
saison, s'ils jugent que la ressource fourragere ne va pas suffire a leurs troupeaux. D'apres les 
enquetes (Grasset, 2006), ii existe une certaine liberte dans I' occupation de l 'espace, surtout 
en ete. Au debut juillet, lors des enquetes, la saison s'annon9ait seche, quatre familles ont 
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exprime le projet de changer de campement si la pluie ne venait pas, pour aller passer l' ete en 
bordure du lac de Durgun Nuur ou pres du lac de Baga Nuur. 
Les cartes qui suivent montrent les paturages de Khomiin Tal, etablies a partir des 
campements saisonniers et du paturage auteur. Les surfaces sont approximatives puisque 
l'occupation des campements peut changer d'une annee a l'autre mais le schema global 
d' occupation de l 'espace s' avere tout de meme fiable (COTTEREAU, 2004). 
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3.1.3 Exploitation et gestion de l'espace pastoral saisonnier 

Compte tenu de la periode de stage, ii n'a pas ete possible par observation de preciser Jes 
pratiques d'occupation de l'espace et de paturage au cours de chaque saison. Cependant, en 
combinant Jes observations de terrain et les propos rapportes par Jes eleveurs lors des 
enquetes, nous pouvons decrire certaines pratiques. 

D'apres Jes enquetes, il n'y pas ou peu de strategies de gestion de l'herbe dans l' espace 
saisonnier durant l'ete. II n'y en a pas non plus pendant Jes autres saisons excepte l'hiver, ou 
Jes eleveurs separent les paturages Jes plus proches pour Jes animaux jeunes ou faibles des 
paturages lointains pour Jes autres. Des zones abritees du vent et a l'adret sont reservees aux 
jours de grand froid et de blizzard. 

La connaissance des paturages releve de l' experience et de pratiques empiriques, ii est par 
consequent difficile de traduire cela. Les eleveurs apprecient la densite de l' herbe et sa 
hauteur, ce sont Jes deux criteres principaux qu 'ils observent. Avant chaque changement de 
saison, Jes eleveurs partent reconnaitre et prospecter le paturage. Ils estiment la suffisance de 
l 'herbe en quantite, dans le temps et par rapport au nombre de betes. Le plus souvent ils 
s' installent sur le campement saisonnier et au fur et a mesure de l' avancement de la saison, ils 
decident de rester ou de trouver un autre campement. 

=- -: __ .; - . "" - .... - ·· -- --
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Figure n° 4 : Ovins au paturage dans le Khomiin Tai (photo : F. GRASSET). 
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3.1.4 Etude des pratiques pastorales au sein d'unefamille d'eleveurs 

3.1.4.1 Mouvements saisonniers et changements de campements 

La carte ci-dessous nous montre les changements saisonniers qu'effectue cette famille au 
cours de l' annee. La taille des buffers ( co lores) est proportionnelle a la surface utilisee par 
saison comme il a ete indique dans la description des paturages saisonniers. 
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Figure n° 5 : Carte des paturages saisonniers de la famille d'etude 
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Les dates de changements de campements ne sont pas fixes, elles varient d'une a deux 
semaines generalement et sont fonction de differents facteurs dont le principal evoque est 
l'herbe. Si l'herbe est encore abondante en fin de saison, les eleveurs peuvent decider de 
rester un peu plus longtemps. Mais si l 'herbe venait a manquer ils decideraient alors un depart 
anticipe vers le campement de la saison suivante. 

Oct Nov Mars I Avril I Mai Juin Juillet I Aout I Se_2_t 
Autornne Printemps Ete 

22 



3.1.4.2 Gestion de l'espace et conduite des troupeaux 

Dans un khotail ou au sein du campement les animaux sont geres en trois ou quatre 
troupeaux : les petits ruminants, les bovins et les chevaux et chameaux. Les ovins et les 
caprins font preuve d'une surveillance particuliere et sont l'objet de toutes les attentions. Les 
troupeaux sont surveilles constamment avec des jumelles. Le relief tres plat avec de legeres 
differences de niveaux incite les eleveurs a construire des pastes d'observation ou a trouver 
des moyens de s'elever de quelques metres pour avoir une vision a 360°. 

Quand les animaux s'eloignent trop du campement, ii est impossible de les voir, il faut alors 
partir a cheval et prospecter les paturages. Deux soucis principaux occupent constamment les 
familles : savoir ou sont les petits ruminants et ne pas melanger le troupeau de chevres 
laitieres avec le reste des ovins et des caprins. 
En effet a partir du mois de juillet, les petits ruminants (moutons et chevres) sont separes en 
deux troupeaux. Un troupeau est compose des moutons, des caprins non laitiers (femelles 
vides, males castres) et des jeunes de l 'annee. Un autre troupeau est compose uniquement des 
chevres en lactation destinees a la traite joumaliere. Les eleveurs gerent ces deux troupeaux 
spatialement, les deux troupeaux ne doivent jamais se melanger. Seulement apres la traite du 
soir, les petits chevreaux pourront venir teter leur mere pendant 1h30 environ. Ensuite le 
troupeau sera trie dans un petit enclos en bois, les meres iront se coucher a I' oppose des 
jeunes qui auront rejoint l'autre troupeau. Tot le matin ou tard dans la nuit, chaque membre de 
la famille aura le souci d'intervenir si les betes se melangent. Au petit matin chaque troupeau 
prendra une direction differente. 

Les directions que prennent les troupeaux sont la plupart du temps le resultat de leur propre 
choix. Les eleveurs interviennent pour eviter les melanges, ou pour faire revenir les betes au 
campement avant l'abreuvement ou la traite. Certains eleveurs qui n'ont pas de voisins 
proches, orientent leurs troupeaux le matin tot et leur donnent une direction definie pour que 
les animaux evitent de partir dans les endroits frequentes par les loups tot le matin. Dans la 
journee le risque est moindre. 
Si la pluie arrive, generalement avec un vent violent, on ramene les troupeaux de chevres et 
de moutons a portee de vue pour eviter qu'ils ne partent trop loin. Selon les eleveurs les petits 
ruminants partent et mangent dans le sens d'avancement du front de pluie. Si les eleveurs 
n'interviennent pas, les troupeaux peuvent etre perdus ou se melanger avec d'autres. 
En ete les troupeaux ne sont pas gardes mais surveilles. 

En hiver les petits ruminants et les bovins sont generalement gardes ou surveilles de pres pour 
eviter d' en perdre. 

Les bovins adultes sont surveilles a la jumelle et laisses libres d' all er ou ils veulent, les veaux 
sont entraves a une corde. La traite se passe une fois par jour quand les animaux reviennent au 
campement pour etre abreuves. 

Les chevaux qui ne travaillent pas sont laisses en liberte. Quand les eleveurs ont besoin de 
changer de cheval, ils partent a deux ou trois pour en attraper. 
Les chevaux de travail sont attaches la journee au campement. La nuit on leur place des 
entraves pour qu'ils puissent paturer sans s'eloigner trop des campements. Le premier travail 
des bergers chaque matin est d' all er chercher a pied les chevaux destines au travail. 
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La plupart des eleveurs interroges ont mentionne le fait qu'en ete, les chevaux de toutes les 
familles sont laisses en liberte autour du lac Baga Nuur. Cela simplifie le travail de tout le 
monde puisque les chevaux ont autour du lac de quoi manger et boire. 

Les chameaux comme les chevaux sont laisses en liberte durant la periode estivale, ils seront 
tries grace a leur marque a l'autornne et rejoindront les autres animaux pour les paturages 
d'automne. 

Comme le montre schematiquement la figure n°6, les paturages sont limitrophes les uns des 
autres, les limites sont absolument impossibles a identifier faute d'elements naturels, la steppe 
est plate et immense a perte de vue et seul les eleveurs connaissent les zones limites ou les 
troupeaux seront retournes en direction du campement. 11 existe implicitement des zones 
frontieres de tolerance entre les differents paturages. Pour apprecier reellement les espaces 
occupes par les troupeaux, il conviendrait d'equiper certaines betes d'une balise satellite. Par 
cette representation schematique on comprend aisement le souci des eleveurs de surveiller en 
permanence leurs troupeaux pour leur eviter de penibles journees a trier les betes. 
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Figure n° 6 : Carte de voisinage et limites de paturage 
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3.1.5 Comportement a/imentaire des animaux au paturage 
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Figure n° 7: Localisation des observations de comportements alimentaires 
des animaux dans la famille d'etude. 

3.1.5.1 Presentation de l'environnement d'observation 

L' aire pastorale saisonniere estivale de cette famille se compose clans sa moitie Sud de 
grandes surfaces sableuses exclusivement recouvertes par une graminee, Psamochloa villosa. 
Dans ces grandes surfaces, il y a une mosaYque de poches ou la steppe sableuse cede la place a 
un substrat gravelo-sableux ou domine une vegetation plus variee. Cette vegetation se 
retrouve clans la moitie Nord du paturage saisonnier. Elle est composee de Carex 
stenophylloides, Stipa glareosa, Eragrostis pilosa, Artemesia xerophitica , Oxytropis 
aciphylla et Tribulus terrestris. 

3.1.5.1.1 Observation et interpretation du comportement alimentaire 

Les graphiques qui suivent representent le pourcentage du nombre de bouchees prelevees par 
especes vegetales presentes au paturage sur le nombre de bouchees totales. 
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Figure, n° 8 : Comportement alimentaire des bovins, releve n° I 
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Figure n° 9 : Comportement alimentaire des bovins, releve n° 2 

Les graphiques des figures 8 et 9 concernent les bovins. Ces deux observations se sont 
deroulees a deux endroits differents. 
La preference alimentaire du releve n° 1 sur des bovins est ici nettement marquee par la 
consommation de la fourragere Carex stenophylloides. N'ayant pas de notion de 
recouvrement precise de la vegetation ( etudes de l' association T AKH en cours ), il est difficile 
d'interpreter correctement les resultats. Cependant visuellement Carex stenophylloides 
paraissait beaucoup plus abondant que les touffes disseminees de Stipa glareosa. Carex 
stenophylloides a ete done pref ere sur le plan quantitatif. 

Sur le releve n°2 de la figure 9, Stipa glareosa est nettement consomme par rapport a Carex 
stenophylloides. Visuellement, Stipa glareosa paraissait plus abondant a cet endroit, les 
animaux allaient de touffe en touffe delaissant les fins brins de Carex stenophylloides 
dissemines sur le substrat sableux. 
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Figure n° I O : Comportement alimentaire des chevaux, releve n° 3 
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La figure n° 10 nous renseigne sur }'orientation des chevaux au niveau des especes 
consommees. Les chevaux qui sont essentiellement des consommateurs de graminees ont 
consommes plus de Stipa glareosa mais n'ont pas ete exclusifs en prelevant aussi Carex 
stenophylloides , Eragrostis pilosa et Tribulus terrestris dans une moindre proportion. 

Ovins 

100 -
I 

80 I 
90 -[I====------------------------=== 

~ ?O r=--------------------------------======== ] 60 I 
:;: 50 
C 
0 

'-' 40 
Cl) 

-,:, 

a" 30 

20 

10 

0 
i I I I I I ~ 

Artemisia xerophitica Stipa glareosa 

Especes fourrageres 

Carex stenophylloides 

Figure n° 11 : Comportement alimentaire des ovins, releve n°4 

L'alimentation des ovins de releve n° 4 apparalt globalement homogene, avec un preference 
pour Carex stenophylloides, les ovins affectionnent Carex stenophylloides qui est une bonne 
fourragere. 
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Figure n° 12: Comportement alimentaire des caprins, releve n° 4 

La figure n°12 nous montre, le comportement alimentaire des caprins qui est ici globalement 
homogene. Les caprins observes paturaient au meme endroit que les ovins du releve n°4 
(figure n° 11 ). En comparaison sur le meme paturage les caprins montrent une preference 
d'Artemisia xerophytica sur les ovins. Stipa glareosa est essentiellement consomme sur les 
parties tendres. 
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Figure n° 13 : Comportement alimentaire des ovins, releve n° 5 

Les orientations des ovins dans ce paturage du releve n°5 (figure n° 13) se sont portees sur 3 
especes sur 4 avec une preference pour la fourragere Carex sp. Oxytropus aciphylla n'est pas 
du tout consomme par les ovins. 
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Figure n° 14: Comportement alimentaire des caprins, releve n° 5 

Le comportement alimentaire des caprins de la figure n° 14 est a comparer avec le 
comportement alimentaire des ovins de la figure n° 5. La preference est homogene, avec en 
plus une consommation d'Oxytropus aciphylla par les caprins. 
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Figure n° 15 : Comportement alimentaire des chevres laitieres, releve n° 6 

La figure n° 15 nous montre le comportement alimentaire du troupeau de chevres laitieres et 
similaire aux autres releves concernant les caprins avec une legere preference de Carex 
stenophylloides, mais un comportement alimentaire relativement homogene sur Stipa 
glareosa, Carex stenophylloides et Artemisia xerophytica et une consommation foible mais 
presente d'oxytropis aciphylla .. 
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Les observations des preferences alimentaires identifiees geographiquement par leurs 
coordonnees a l'aide du GPS seront a correler avec les releves de vegetation et la future carte 
pastorale qui sera etablie avec !'association TAKH et le CIRAD EMVT. Compte tenu du 
temps imparti, les observations du comportement alimentaire ne rendent pas compte des 
changements de comportements aux differents moments de la saison et aux differentes 
saisons, car la composition botanique de la ration des ruminants sur parcours peu presenter 
des variations importantes au cours de l'annee (DAGET et GODRON, 1995). 

Dans l'etude des systemes de production (paragraphe structure des troupeaux), la proportion 
actuelle de chaque espece animale est decrite. Depuis le catastrophique hiver 2001, les 
troupeaux sont toujours en phase de reconstitution et il est possible que dans quelques annees, 
lorsque la vitesse de croisiere sera atteinte, la proportion de chaque espece change. En 
complement de l' etude des preferences alimentaires, la composition des troupeaux par rapport 
aux differentes especes animales convertie en unite de charge animale a I 'hectare (UBT), est 
essentielle pour tenir compte du « poids » de chaque espece animale dans le prelevement de la 
ressource. 
Alors que les grands herbivores ( chevaux, bovins et chameaux) ne representent que 15% de 
l'effectif, ils constituent 55% des UBT dans notre echantillon de 11 eleveurs. 

3.1.5.2 Rythmes d'abreuvement et de piiturage par jour et par saison 

Rythmes d'abreuvements 

En ete, periode d'observation, les vaches et les chevaux quittent leur paturage et viennent au 
puit par eux meme quand ils ont besoin d'eau, les enfants ou d'autres membres de la famille 
les abreuveront. Les petits ruminants sont ramenes doucement des paturages en fin de joumee 
pour etre abreuves avant la traite. 

L' abreuvement depend de la saison, de la localisation des animaux et des besoins 
physiologiques propres a chaque espece. 
Tous les eleveurs interroges possedent un puits pour chaque saison ou sont a proximite d'un 
lac. L'hiver est la seule saison ou tous les eleveurs excepte deux, abreuvent leurs troupeaux a 
des puits collectifs. En hiver les animaux peuvent consommer aussi de la neige. 

Tableau n° 2: rythme d'abreuvement par especes et par saisons 

Frequence 

Clzameaux C/zevaux Caprins 

Printemps 1 fois / 2 jours 1 fois / 2 jours 

Ete Lacs ou J 2 fois / jour 
1 fois / jour 

1 fois / 2 jours 
----------- - I 1 fois ,-2 jours ___ l 1 fois / 2 jours Automne 1 fois / 2 jours 

[ Ovins Bovins 

1 fois / 2 jours 

2 fois / jour 

~ ;;;;- I 2 jours J 1 fois / 2 jours 

!fiver __ .1 ois / semaine T, fois / 2 jours I 2 a 3 fois / semaine J 1 fois / 2 jour:s=J 

Les rythmes de pdturage 

Le rythme de paturage est fonction de plusieurs facteurs. II depend de la saison, de la 
disponibilite de la ressource et de l' espece animal e. II depend aussi de la conduite d' elevage. 
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Les petits ruminants passent la journee au paturage et dorment la nuit pres du campement. 
Pendant l'ete, il se repose la journee aux heures les plus chaudes entre 3 et 4 heures. Les 
autres saisons, pour combattre la perte de calories a cause du froid, le rythme de paturage est 
quasiment continu. Les grands animaux y compris les vaches laitieres, ne sont pas astreints a 
dormir pres du campement, ils sont en paturage libre et paturent nuit et jour. En ete ils se 
reposent 2 ou 3 heures, aux heures les plus chaudes. Les autres saisons, comme pour les petits 
ruminants, ils paturent en continu. 

3.2 Etude des systemes de production 

Les enquetes effectuees chez les eleveurs pour cerner les grandes tendances de conduite et 
d'exploitation des troupeaux traduisent des systemes tres proches les uns des autres dans leur 
conduite saisonniere meme si les effectifs varient en fonction des possibilites et des strategies 
familiales. 

3.2.1 Place et role de chaque espece au sein du troupeau 

Les mongols elevent en general 5 ou 6 especes, les petits ruminants : ovins, caprins, les 
grands ruminants : bovins et chameaux et un herbivore monogastrique : le cheval. Ils les 
differencient comme suit : les museaux froids : les chameaux et les chevres et les museaux 
chauds: les chevaux, les vaches ou les yacks et les moutons. C'est en 1991, a la fin de la 
periode collective, que le cheptel qui appartenait a l 'Etat a ete redistribue a la population. 

Les familles de Khomiin Tal possedent generalement 5 especes, il n'y a pas de yacks dans 
cette zone, cet animal est eleve dans les zones montagneuses. 
Les ovins sont eleves principalement pour la viande et la laine. Les races que l'on trouve 
partout en Mongolie sont du type Moutons a queue grasse. La queue des animaux sert de 
reserve de graisse pour les periodes difficiles (0,7 kg a 1 kg de graisse). Les toisons de laine 
font environ 1,5 kg, cette laine est soit utilisee pour les besoins familiaux (fabrication du 
feutre), soit vendue. 

Les caprins sont eleves traditionnellement pour le lait, mais surtout pour la fibre cachemire 
qui constitue une importante source de revenus pour les familles. 
Les bovins sont eleves pour le lait servant a la consommation familiale. 
Les chameaux servent au transport, notamment !ors des changements de campements 
saisonmers. 
Enfin les chevaux, qui sont en Mongolie une grande source de fierte et de joie, servent aux 
travaux quotidiens de gardiennage du betail. Ils sont l'outil indispensable des eleveurs. 
Chaque famille en possede au minimum une dizaine. 

Chacune des especes est utilisee pour la production de viande. Les animaux sont soit vendus 
sur pieds soit autoconsommes. Rappelons que meme si la modernite amene de nouveaux 
aliments dans les campagnes, le regime de base des mongols est essentiellement constitue de 
viande et de laitages sous diverses formes. 

Comme la plupart des systemes d'elevage pastoraux traditionnels du monde, le fait d'elever 
plusieurs especes est une pratique securitaire. Elle minimise les risques en cas de catastrophes 
qu' elles soient sanitaires ou climatiques. Ce proverbe trivial resume bien la strategie des 
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pasteurs : « ne pas mettre tous ses ceufs dans le meme panier ». De plus, des constats 
empiriques demontrent Jes benefices sur Jes paturages de l 'association d' especes avec chacune 
leurs preferences alimentaires et spatiales. En Asie Centrale, la ou le climat est rude, les 
grands animaux ( chevaux, chameaux, vaches) par leurs actions mecaniques degagent la neige 
pour les petits ruminants et leur donnent acces plus facilement a l'herbe en hiver. 

--
~ - -

Figure n° 16 : les especes animales domestiques de Khomiin Tal 
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3.2.2 Typologie des elevages enquetes 

Les eleveurs residant a Khomin Tal sont au nombre de 30 environ. Ce chiffre n'est pas fixe, 
des departs et de nouveaux venus peuvent etre enregistres selon Jes annees en fonction des 
aleas climatiques. Les eleveurs residents sont cependant relativement sedentaires dans cette 
zone. 
Les enquetes ont ete effectuees chez 13 eleveurs mais chez deux d'entre eux il a ete tres 
difficile de recolter des informations precises au niveau des mouvements d' animaux, seul 
l 'effectif moyen a ete renseigne. 
Le choix des eleveurs pour les enquetes a ete motive par la connaissance des eleveurs par 
l' interprete (anglais, mongole) ainsi que par !'adhesion des eleveurs au projet de 
reintroduction des chevaux de Pzrewalski et les moyens materiels et temporels de prospecter 
la zone d'etude. II ne s'agit done pas d'un echantillonnage au hasard mais d'un choix 
raisonne. 
Le questionnaire d'enquete (Annexe n° 4) s'est attache a cerner les parametres zootechniques 
et d'exploitation des troupeaux. Les donnees obtenues sont a relativiser, elles sont le resultat 
d'une enquete ponctuelle sur un petit effectif. Les chiffres obtenus indiquent cependant les 
grandes tendances sur une annee. 

Dans ces systemes d' elevage pastoraux, le premier critere est l' effectif en betail possede par 
l' eleveur. Pour une premiere approche nous commenterons les effectifs des differents 
eleveurs. 
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Figure n° 17 : effectifs en nombre de tetes par eleveurs enquetes. 

La typologie des elevages enquetes est conforme aux objectifs initiaux de l'enquete sur les 
pratiques d'elevage qui etaient d'interroger 3 ou 4 eleveurs par classe d' effectif du cheptel. 
Ainsi l 'enquete s' est orientee vers : 

Petit effectif : 4 troupeaux 
Effectif moyen : 4 troupeaux 
Gros eff ectif : 3 troupeaux 

Les effectifs possedes sont tres heterogenes, le plus petit possede 180 tetes tandis que le plus 
gros possedent pres de 1450 tetes. La moyenne des petits se situe autour de 300 animaux, la 
moyenne des moyens se situe autour de 550 tetes tandis que la moyenne des gros elevages se 
situe autour de 1050 animaux. 
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L 'heterogeneite des elevages depend de plusieurs facteurs. II faudrait comparer les besoins et 
les revenus familiaux ainsi que le nombre de personnes dependant de la production du 
troupeau et l 'historique familial pour cemer correctement cette diversite. Certains eleveurs ont 
beaucoup plus perdus d'animaux que d'autres pendant le terrible hiver 2001 qui a ravage la 
Mongolie, tout comme nous le verrons plus loin sont en phase d'accroissement, mais ils ne 
partent pas tous du meme niveau. Certains eleveurs, outre }'aspect financier, aiment avoir 
beaucoup de tetes. Nous pouvons avancer plusieurs hypotheses qui pourraient etre confirmees 
par une etude socio economique. Le fait de posseder beaucoup d' animaux est un gage de 
survie et de securite dans ces systemes. La fierte et le plaisir peuvent etre pris en compte dans 
une moindre mesure : ainsi certaines familles ont plus de 50 chevaux et si l'on regarde le taux 
d'exploitation tres reduit (3,30%; Tableau n° 6), nous sommes forces de constater qu'en plus 
de la monte, le cheval beneficie d'un tres grand prestige. 

3.2.3 Structure des troupeaux 

2000 f I ' I Ch,,;.,aux 
~ 0 -, o Chevaux ! ~ 150 I , . 
.... ---, o B0v1ns ! 1000 I i • 11 Caprins 

j 50: 
1

11! I ~ o CNins 

2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

Types d'elevage 

Figure n° 18 : Effectifpar especes et par elevages enquetes 

Si on regarde la part de chaque espece dans l'effectif moyen global des 11 eleveurs enquetes 
nous observons la repartition suivante : 

../ 38% d'ovins 

../ 4 7% de caprins 

../ 5% de bovins 

../ 8% de chevaux 

../ 2% de chameaux 

Ence qui conceme les petits ruminants, la structure des troupeaux est conforme a la tendance 
generale d'accroissement du nombre de caprins dans la structure de troupeaux en Mongolie. 
Si l'on convertit les effectifs par especes en equivalent betail (UBT), la proportion et le poids 
des especes se modifient. Les grands animaux representent 55% des UBT contre 46% pour 
les petits ruminants. 
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3.2.4 Conduite des troupeaux au cours de l'annee 

Calendrier pastoral 

Les betails a Khomiin Tal ne sont pas complementes, l'elevage est strictement pastoral avec le 
prelevement de la vegetation naturelle tout au long de l' annee. La steppe est done la seule 
ressource disponible. Cependant selon les eleveurs, du fourrage (buissons et grandes herbes 
sechees) est distribue en petites quantites l'hiver aux periodes critiques et aux animaux les 
plus foibles ainsi qu'aux vaches. 

Calendrier des actions effectuees sur les troupeaux 

Tableau n° 3 : calendrier des travaux agricoles 

Mois s 0 

Ovins 
A 

Caprins 
A 

Bovins 
A 

Chevaux 

Chameaux 

Legende du tableau : 

A : Abattages 
Cs : Castrations 

N 

A 

A 

M : Marquages des animaux 
C : Recolte du cachemire 
T: Tonte 

D J F M A 

C 

Cs 

Cs 

M J J A 

Cs 
M A A 
A 
Cs 

A A C M T T A 
Cs 
M 

Les abattages se concentrent a l'automne, c'est la derniere periode avant le long et difficile 
hiver mongol. A cette periode, l'etat d'engraissement des betes est normalement a son 
maximum. L' eleveur repere al ors d' abord les betes qui ne pourront pas passer l 'hiver. Une 
bete morte ou perdue l'hiver, c'est de la viande en moins. On abat done les plus faibles et les 
malades. 
En ete les eleveurs abattent exclusivement les petits ruminants, la famille est plus nombreuse 
a cette saison (les enfants quittent l'ecole et retournent au campements) et a besoin aussi de 
viande fraiche et sechee. C'est aussi en fin d'ete les departs des enfants pour les etudes dans 
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les internats loin de leur famille : ils repartiront avec de la viande sechee qu'ils consommeront 
pendant l 'hiver. 

Les castrations font partie integrante des pratiques d'elevage de ces eleveurs Elles sont 
pratiquees chez toutes les especes. Elles permettent de controler en partie la reproduction, 
pour eviter des saillies a de mauvaises periodes, ou sur des animaux trop jeunes. Elles 
facilitent l 'engraissement et adoucissent la saveur de la viande. 

La recolte du cachemire s 'etale de de but avril a fin mai Les chevres sont peignees et on 
soutire le duvet qui sera entierement vendu. La tonte se deroule en famille, l' ete, c' est un 
travail long, cela necessite de l' entraide entre familles, les toisons serviront a confectionner 
des chaussons et des gants pour l 'hiver, du feutre pour les usages familiaux, elles seront aussi 
vendues. 

La tonte des moutons se deroule en ete ; cette activite demande de Ja main d' reuvre et les 
eleveurs s'entraident. La laine (environ 1,4 kg par toison) sera soit vendue soit transformee en 
feutre pour les besoins familiaux. 

Calendrier de reproduction et de mises bas 

Pour les ovins, tous les eleveurs pratiquent une lutte controlee. Les beliers sont ramenes dans 
les troupeaux aux mois d'octobre, novembre. A partir de decembre, les beliers sont equipes 
d'un tablier pour eviter les saillies. Au printemps et pendant l'ete, les beliers sont retires des 
troupeaux et confies a un autre eleveur. Le reste des males non reproducteurs est castre. Les 
caprins sont en lutte naturelle, mais ils sont tres saisonnes et la periode d'activite sexuelle est 
a son maximum a l'automne. Les mises bas se deroulent done a la bonne periode au 
printemps. 

Pour les bovins, cela depend des elevages. Certains amenent leurs vaches aux taureaux chez 
un autre eleveur. Ils peuvent aussi se faire preter un taureau. Pour les troupeaux aux effectifs 
importants, les males et les femelles restent ensemble toute l'annee. 
La periode de reproduction depend de l 'etat d' engraissement des animaux, elle se situe 
generalement a la fin du printemps et au de but de l' ete quand les betes ont recupere du po ids 
apres la diete de l 'hiver. 
La reproduction des chevaux et des chameaux s' effectue selon un rythme naturel. 

Tableau n° 4: periodes de reproduction et demises bas (FORSE et MEYER, 2002). 

Mois I 1s 10 IN ID IJ IF lM IA IM IJ IJ IA 
Ovins I Mises bas 

Lutte 

Caprins I Mises bas 

Lutte 

Bovins I Mises bas 

Lutte 

Chevaux I Mises bas 

Lutte 

Chameaux I Mises bas 

Lutte 
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L 'exploitation laitiere des caprins et des bovins 

Le lait n'est pas commercialise mais auto-consomme. On le melange au the, on le transforme 
en fromage et on soutire de l' alcool (vodka de lait). Le lait n'etant pas commercialise, les 
eleveurs jugent du demarrage de la traite en fonction de l' etat des animaux. 

Pour les caprins, la traite commence deux a trois mois apres la mise bas. On laisse profiter les 
jeunes pour qu'ils demarrent correctement et onjuge de l'etat d'engraissement des meres. Les 
jeunes sont separes des meres au bout de 7 mois. Les meres sont traites durant environ 4 a 5 
m01s. 
La traite au quotidien : on trait une fois par jour, tard le soir. Les jeunes sont separees des 
meres toute la journee, ils ne retrouvent leurs meres qu' apres la traite pour prendre le reste du 
lait pendant 1 h30 environ. Ensuite, les eleveurs trient et separent les meres des jeunes pour la 
nuit. 

Chez les bovins la traite se prolonge jusqu'a fin decembre mi janvier, les veaux sont attaches 
a la corde toute la journee, on trait les meres une fois par jour, il n'y a pas de moment precis. 
Une fois la traite effectuee, les veaux tetent leurs meres pendant une heure. Progressivement, 
les veaux seront detaches pour all er paturer au fur et a mesure de l 'avancement de la saison. 

Figure n° 19 : la traite quotidienne des chevres et des vaches 

3.2.5 Organisation sociale de l'elevage 
Dans la zone de khomin Tal, les eleveurs sont tous proprietaires des troupeaux, la pratique du 
confiage n'est pas pratiquee, du moins dans sa forme la plus courante, c'est-a-dire un 
proprietaire qui place sont troupeau chez un eleveur ou un berger salarie. Par contre les 
eleveurs de Khomiin Tal s'organisent entre eux pour les beliers : un eleveur est charge de s'en 
occuper pour }'ensemble des eleveurs durant la periode estivale. 
Les campements peuvent regrouper plusieurs familles avec des liens de parente ou non. Ces 
campements qui regroupent plusieurs ger sont appeles Khotail. Les familles regroupees au 
sein d'un khotail s'entraident pour les taches quotidiennes (eau, traite ... ). 
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3.2.6 Caracteristiques zootechniques des troupeaux 

Exploitation et croft des troupeaux : 

Le taux d'exploitation peut se diviser en deux : le taux de commercialisation qui traduit au 
niveau technique le prelevement numerique en nombre de tetes effectue par l'eleveur sur 
l 'effectif moyen annuel et le taux d' autoconsommation qui est le prelevement d' animaux dans 
le troupeau pour les besoins alimentaires des familles. 

Les taux de croits traduisent le bilan de l' accroissement du troupeau au cours de l' annee. Le 
croit net differe normalement pas du croit brut puisqu'il ne tient pas compte d'eventuels 
apports exterieurs (achats, dons, heritages ... ). Dans notre cas, le croit brut et le croit net sont 
identiques (seulement 4 chevaux achetes par un seul eleveur sur !'ensemble de l'effectif). 

En cumulant le taux d'exploitation et le taux de croit nous obtenons le rendement numerique 
ou disponible total. Ce critere synthetique nous renseigne sur le devenir du troupeau. En 
introduisant dans la balance les prelevements faits dans le troupeau et ses capacites de 
reproduction ainsi que sa gestion technique et les facteurs environnementaux plus ou moins 
maitrisables, nous obtenons le disponible total. 

Les eleveurs transhumants de Khomiin Tal sont actuellement en phase de reconstitution. 
Comme indique ci-dessous : 

Tableau n° 5 : analyse des taux de croits annuels du cheptel multi especes de Khomin Tal 
(1994 - 2006). 

<'."'' ·•·n-;/r·· -~,i~. 
FEH et al, 2004 GRASSET, 2006 

,-Espe~es !/' :r eroit l~94'/i~o1( ~ ~< '.' :;;C:tpit,2, Qf)i~ {2002: r "1C:r011,i00'2·1.2ff04-r.; I tro1taoo5/.2006 , \ 
Caprins 34,84% - 81,65% 32,90% 25,30% 
Ovins 34,99% - 81,79% 1,29% 18,40% 
Bovins 38,54% - 84,80% - 6,46% 17% 
Chevaux 27,43% - 72,73% 14,78% 15% 
Chameaux 30,18% - 76,50% 31,39% 11% 

Le tableau ci-dessus nous montre la croissance des effectifs animaux depuis 1994 dans le 
Khomiin Tal. Les resultats traduits en taux de croit proviennent du tableau des effectifs 
annuels (FEH et al, 2004) en Annexe n°1 et de !'analyse des effectifs enquetes cette annee 
(GRASSET, 2006), tableau n° 5. 
Nous constatons des croissances tres fortes de 1994 a 2001, les conditions d' elevage etant 
favorables, pas d'epidemies ni de pathologies majeures et des eleveurs qui laissent augmenter 
d' annees en annee leurs effectifs. En 2001, c' est la catastrophe, - 80% de taux de croit, le 
cheptel est decime lors d'un hiver particulierement rigoureux, le Dzud, les memes chiffres 
sont observes sur !'ensemble de la Mongolie, Annexe n° 2, (MEARNS R, 2001). L'hiver 
extremement dur est il le principal responsable de cette enorme chute d'effectif? Les eleveurs 
n'auraient-ils pas surestime la capacite de charge des paturages et augmente les effectifs de 
fac;on irraisonnable? Surement une conjonction de ces deux principaux facteurs. 
Si le croit observe de 1994 a 2001 peut paraitre deraisonnable, nous constatons une reprise de 
croissance depuis 2002. Cette reprise est ici bien necessaire, les eleveurs, pour vivre, ont 
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besoin de reconstituer leurs effectifs et l' enquete realisee sur un echantillon de 11 eleveurs 
cette annee confirme la tendance, meme si nous devons prendre et interpreter les chiffres 
exposes avec prudence compte tenu de ce genre d' enquete, avec des taux de croits eleves en 
2005, 2006. 

Nous remarquons que quelle que soit l'espece et en fonction de ses caracteristiques propres, 
les taux de croit sont tous positifs. Les troupeaux augmentent done leurs effectifs d'annee en 
annee. 
Si les eleveurs arrivent a augmenter leurs troupeaux malgre les prelevements qu'ils effectuent 
cela traduit une relative bonne maitrise technique et une bonne gestion de leur outil de 
production, mais aussi peut etre une maitrise volontaire de !'exploitation pour hater la 
reconstitution. Dans les donnees recoltees les mortalites au cours de l'annee sont extremement 
faibles. Peut on se fier aux dires des eleveurs? Cachent-ils volontairement certaines 
informations ? Pour les eleveurs les mortalites sont davantage provoquees par des hivers 
extremement rigoureux ou des secheresses entrainant des penuries alimentaires que par des 
pathologies specifiques. 

Tableau n° 6: estimation des taux d'exploitation et de croits multi especes (annee 2005 2006) 
en% (Details des donnees en Annexe n°3). 

IEff total , '· 
~Tx' ,. \:,., ~ de 'Fx ', f '1r t:'°-.t: .-.,-,; ,;: '.,; ' I Tx ,., . .', T?c de Rendement . 

,, 'comm_ercjaH~ation ' d' a,utoconsommation : . d'explQit~tion , croit net · num~rique .,, 
Ovins 2550 6,30 9,30 15 ,70 18,40 34 
Caprins 3143 5,20 4,50 9,70 25,30 35 
Bovins 235 3,80 5,50 9,30 17,00 26 
Chevaux 561 2,30 1 3,30 15,00 18 
Chameaux 153 1,90 0,60 2,50 11,00 13,5 

L'exploitation des petits ruminants est superieure aux autres animaux. Ce sont en effet les 
especes animales qui ont le rendement numerique le plus eleve. Les petits ruminants 
representent la tresorerie de l 'eleveur et servent a l' autosuffisance en viande fraiche, sechee 
ou congelee. Des deux especes, les ovins sont plus consommes et vendus, les chevres etant 
preservees pour la production de laine cachemire, un produit de haute valeur en Mongolie, 
principale rente financiere chez les pasteurs. Comme le confirme (FA YE et LAV AL, 2005) : 
« Afin de recapitaliser leur cheptel, les eleveurs s 'appuient sur les capacites de reproduction 

des petits ruminants, notamment des chevres qui par ailleurs representent la principale 
source de revenu grace au cachemire (le kilo de laine se vend chez le producteur entre 25000 
et 30000 Tg soil 16 a 20 euros, une chevre produit environ 200 a 250 g de fibres) ». 

Les bovins sont essentiellement destines a la production laitiere, les effectifs sont globalement 
relativement faibles car le lait produit n'est pas commercialise, il est transforme en fromages 
pour la famille ou consomme directement. Le rendement numerique de cette espece semble 
eleve. Cependant d'apres les observations de terrain, les bovins sont conduit de maniere 
extensive pour la nourriture mais beneficie d'une attention particuliere notamment au moment 
de la reproduction ou l' on effectue quasiment de la monte en main. Chaque eleveur amene le 
taureau a ses trois ou quatre vaches. 
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Les chevaux sont quanta eux tres peu exploites, ils sont en Mongolie un sujet de prestige, de 
plaisir et de travail. Vu les conditions d' elevage et l' environnement, ils sont l 'outil de travail 
principal pour les eleveurs au meme titre que les chiens de berger dans certains pays. 

Les chameaux sont eux aussi peu nombreux, ils sont destines principalement au portage de 
marchandises et de materiels lors des changements de campements. Ils sont aussi de temps en 
temps vendus ou autoconsommes. 

3.2. 7 Objectifs familiaux et taille des troupeaux 

Sur 13 eleveurs enquetes, 10 veulent augmenter l' effectif de leur cheptel et trois veulent 
maintenir leur effectif. Sur les 10 eleveurs qui veulent augmenter, 4 d'entre d'eux desirent 
augmenter surtout le nombre de chevres cachemires et les 3 autres veulent retrouver l' effectif 
d'animaux qu'ils avaient avant le Dzud. Les trois eleveurs qui ne desirent pas augmenter leurs 
effectifs ont declare vouloir preserver la steppe qui selon eux est de plus en seche et de moins 
en moins productive d'annee en annee, ce qui selon eux met leurs troupeaux en insecurite. 
La prise de conscience existe sur les limites des grands effectifs en cheptel et sur la 
degradation des ressources naturelles. 

3.2.8 Fonction socio economique 

Le territoire mongol est grand, la densite de population y est faible et le changement politique 
radical qu'a pris la Mongolie dans les annees 90 a place dans un grand desarroi la population 
rurale . Au niveau economique on releve !'absence de filieres organisees pour les animaux et 
leurs produits. Beaucoup d'endroits sont tres eloignes des centres urbains, la production est 
done souvent destinee a l'autoconsommation (viande, lait, fibre). Il en resulte une economie 
de subsistance. Cependant depuis quelques annees on peut remarquer l 'augmentation des 
effectifs caprins. La chevre cachemire et sa fibre unique sont une precieuse rente financiere 
pour les eleveurs. 
Khomiin Tal est relativement isolee geographiquement mais beaucoup moins que certaines 
zones de Mongolie. La plupart des eleveurs ont recours a deux systemes de 
commercialisation. La vente aux « changes » ( comrnen;ants ambulants venant aux 
campements) mais aussi a la ville (une joumee de piste en voiture). Certains eleveurs se 
groupent et s' entraident, quelques uns possedent une voiture ou bien ii y a une voiture au sein 
d'une large famille. Tout ceci ne releve pas d'une organisation et d'une filiere bien construite 
mais des potentialites existent, elles pourront etre exploitees a l' avenir. 

3.2.9 Valorisation de la production animate d'unefamille moyenne 

La valorisation de la production presentee ci-dessous est une simulation. Elle nous renseigne 
sur la contribution financiere et l' autoconsommation de chacune des especes elevees dans une 
famille type exploitant un effectif moyen dans notre echantillon enquete. La simulation du 
tableau n° 7, a ete obtenue en croisant des renseignements collectes lors des enquetes ainsi 
qu'avec un apport bibliographique (production laitiere), (SUTTIE et REYNOLDS., 2003). 
Les equivalences monetaires ont ete faites en euros. 
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Tableau n° 7: Simulation du produit brut de l'elevage dans une famille type 

Produits monetaires Produits autoconsommes produit brut total 

Espece Produits bruts auantite orix Total quantile orix Total 

Caorin cachemire 50 22 1 100 0 

cuir automne 14 4,8 67 0 

cuir ete 10 0,7 7 0 

Viande 13 29 377 11 29 319 

lait 2400 0,27 648 

total caprin 1 551 (66%) 967 (37%) 2 518 (50%) 

Ovins laine 210 0,07 15 0 

viande 12 33 396 18 33 594 

cuir ete 12 0,34 4 0 

cuir automne 18 2,75 50 0 

total ovins 464 (20%) 594 (23%) 1 058 (21 %) 

Bovins viande 1 217 217 1 217 217 

cuir 2 2,75 6 0 

lait 2 700 0,27 729 

total bovins 223 (9%) 946 (36%) 1 169 (24%) 

chevaux viande 1 120 120 1 120 120 

cuir 1 3,44 3 0 
-

total chevaux 123 (5%) 120 (4%) 243 (5%) 
-

chameaux viande 0 0 0 

cuir 0 0 0 

total chameaux 0 - - - -
2627 

TOTAL 2361 euros euros 4 988 euros 

Commentaires : 

La part en pourcentages des caprins dans l 'elaboration du produit monetaire total represente 
66%. Cette proportion importante est due essentiellement a la vente de laine cachemire. 
Le reste du produit monetaire est surtout elabore par la vente d'animaux pour la viande. 
Au niveau de l'autoconsommation, la part apportee par les produits laitiers est consequente 
avec un leger avantage des bovins. 
On remarque l' equilibre des parties « produits monetaires » et de la « partie 
autoconsommation ». 
Dans les conditions actuelles du marche et de leurs effectifs, l' economie des eleveurs depend 
des productions commercialisees que des productions autoconsommees. A titre indicatif, une 
famille de ce type serait composee de 6 personnes dont deux scolarisees en cycle universitaire 
payant. La famille possederait une voiture en mauvais etat et commercialiserait ses produits a 
la ville mais aussi sur place avec des commen;:ants ambulants. 
Une enquete socio-economique permettrait d'apprecier les autres recettes eventuelles et la 
part des diff erentes depenses qui composent le budget familial total. Cela permettrait aussi 
d'avoir des informations sur les besoins et le niveau de vie des families (le disponible par 
personne et par an). Pour augmenter la fiabilite des resultats et elargir les connaissances il 
faudrait mener en parallele une etude de filiere pour tous les produits agricoles 
commercialises. L' association TAKH a commence a attribuer des prets sans interets a 
quelques eleveurs pour qu' ils developpent et ameliorent des productions commerciales 
(recolte et vente de sel, fromages, artisanat. . . ), pour amorcer une diversification de 
l'economie des pasteurs. 

41 



Perspectives 

Le travail realise au cours de ce stage s'incremente dans le processus de recherche et de 
capitalisation qu'a commence !'association TAKH depuis le debut du projet. Le plan de 
gestion des paturages que souhaite mettre en place l'association avec comme but une co­
utilisation des paturages ne pourra etre etabli qu'avec un maximum d'informations. II est clair 
que l'avenir des eleveurs depend de la perennite de la ressource et que l'avenir des animaux 
sauvages ( cheval de Przewalki, antilopes ... ) depend en partie d 'une bonne cohabitation avec 
la population locale. Pour continuer dans cette voie, plusieurs axes de travail se degagent, 
certain sont deja en cours et d'autres restent a explorer. 

Au niveau de la ressource : 

Une carte pastorale precise pour !'ensemble de Khomiin Tal est en cours de realisation, avec 
de futurs releves de biomasse. Nous disposerons d'elements concrets en matiere de valeur et 
de potentiel fourrager. Renseignee avec d'autres elements (routes, campements, puits 
fonctionnels ou non, aires degradees ... ), cette carte devra etre un support dynamique de 
discussion entre tous les acteurs . Un travail d'explication et de vulgarisation de ces outils 
devra etre mis en place aupres des eleveurs. 

Les observations de preferences alimentaires qui ont ete effectues ne refletent que 
partiellement le comportement des animaux : il faudrait en effectuer d'autres aux differentes 
saisons, notamment au printemps et a l 'automne, et dans des facies de vegetation differents 
pour pouvoir apprecier d' eventuelles competitions entre les especes domestiques et sauvages 
au niveau de la ressource. 

II serait indispensable d' identifier precisement les espaces libres de Khomiin Tal, ceux en tout 
cas qui disposent de ressources fourrageres et qui ne sont pas utilises. Ces endroits existent 
d'apres les eleveurs, ils sont le plus souvent inexploites par manque de points d'eau 
(inexistant ou casses). 

Nous avons pu au cours des enquetes comprendre qu'il existe une certaine marge de 
manceuvre pour les eleveurs, si l'herbe venait a manquer au cours de la saison estivale. 
Certains d'entre eux nous ont fait part de leur souhait de changer de campement pour aller 
s'installer dans d'autres endroits de Khomiin Tai notamment pres des lacs, a l'Ouest. II serait 
interessant d'avoir plus d'elements et de localiser les schemas de securite des eleveurs. 

Pour mieux cemer l'activite pastorale de Khomiin Tal, il serait interessant de reconsiderer 
l'approche en incluant les zones peripheriques. Khomiin Tal a beau etre un endroit isole par 
des barrieres naturelles, on constate l 'installation chaque annee de familles de bags 
(communes) voisins venant passer l'ete dans la partie Nord-est et Est de la zone. 

Au niveau des animaux 

En ce qui conceme les animaux domestiques nous avons aborde les grandes tendances 
d'exploitation et nous avons mis en relation le « poids » de chaque espece au niveau des 
besoins par la conversion en Unites animales (UBT). Le prelevement de la ressource 
fourragere est a considerer sur l' ensemble des especes animales. II semble que par l' effet 
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trompeur des chiffres, les grands herbivores soient minimises. Pourtant chaque famille 
possede au minimum une vingtaine de chevaux, et certaines d'entre elles en possedent plus 
d'une cinquantaine. Il faudrait quantifier les preferences alimentaires de chacune des especes 
animales pour apprecier quantitativement l'impact de celles-ci sur le paturage. 

La connaissance precise des effectifs d' animaux domestiques est une donnee indispensable, 
l'association en est bien consciente. Nous avons pu comprendre pendant les entretiens avec 
les eleveurs qu'un veterinaire venait trois fois par an pour effectuer des vaccinations et des 
vermifugations sur le betail. C'est une donnee interessante, car l'ensemble des personnes 
interrogees l'a certifie. Ce veterinaire est susceptible de donner des chiffres precis en matiere 
d'effectifs chaque annee. Peut etre serait-il aussi interessant d'impliquer cette personne au 
niveau du projet. 

Au niveau de la securisation de la production 

Nous avons vu les forts taux de croit enregistres chaque annee. Pour controler les effectifs au 
benefice de tous, il faudrait changer la dynamique de production des eleveurs. Les eleveurs de 
Khomiin Tal, comme tous les eleveurs de systemes uniquement pastoraux, maximisent leurs 
effectifs. C'est un systeme securitaire qui marche bien mais qui a aussi ses limites. Les fortes 
mortalites de l'hiver 2001-2002 sont une conjonction de conditions climatiques terribles mais 
aussi d'un mauvais etat du cheptel a l'effectif surement trop important pour la zone d'apres 
l'association TAKH. 
Changer la dynamique de production des elevages passerait done par la securisation du 
systeme de production avec un croit maitrise de l 'effectif animal par famille . Les experiences 
mondiales en la matiere montrent que c' est un difficile et lent processus, les eleveurs 
continuant souvent a fonctionner entre les deux systemes. 
Pour securiser les systemes de production il faut travailler a la fois sur le systeme de 
production, en ameliorant ses quatre piliers que sont: la genetique, la sante, l'alimentation et 
le logement. 
Des quatre postes, l 'alimentation parait le point le plus difficile a maitriser car les quantites a 
fournir se chiffrent rapidement en centaines de tonnes. L' amelioration de l' alimentation 
pourrait etre abordee selon trois axes : 

./ L'optimisation de la ressource locale (mise en defend et/ ou cultures fourrageres) . 

./ Importation de ressources fourrageres avec la formation d'un groupement d'achats de 
fourrages . 

./ Diminuer les effectifs ou du moins stabiliser les taux d'accroissement. 

Le troisieme axe est surement realisable par une maitrise et un appui global de la securisation 
des systemes de production. 

Il faut par consequent s' occuper de l' aval des productions pour augmenter les prix de vente 
des produits animaux, travailler sur les filieres commerciales et !'organisation des 
producteurs. C'est la securisation des productions animales et la garantie de prix eleves qui 
permettront de limiter les effectifs sans entamer le revenu des eleveurs. 
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Conclusion 

Nous avons vu dans la presentation generale et dans les apports bibliographiques les grands 
changements politiques de la Mongolie. Ces facteurs apparaltront peut etre bien lointains aux 
lecteurs mais ils ant une influence importante sur la vie pastorale mongole d'aujourd'hui. Les 
pratiques pastorales actuelles sont le resultat et le melange de savoir-faire empirique, de 
resultantes de principes de gestion collectivistes inscrits maintenant dans une societe 
economique marchande en construction. Les nouveaux eleveurs et les anciens essayent de 
vivre dans la steppe de leur moyen de production, a savoir leur betail. La Mongolie doit 
retrouver ses « marques » dans la gestion des paturages, la mobilite, la taille des troupeaux et 
!'organisation de la vente des produits agricoles qui sont finalement tres recents pour les 
eleveurs maintenant autonomes, si I' on considere la fin de la periode collectiviste des negdels 
(fermes collectives) au debut des annees 90. 
Comme beaucoup d'endroits dans le monde, les conflits entre environnement et pressions 
humaines sont un reel defi pour l'avenir. L'homme prend peu a peu conscience, apres des 
annees a le nier et a s'en ecarter, de sa place integrante au sein des ecosystemes. Si l'on se 
recentre sur le projet et les objets d'etudes en relation avec les propos precedents, nous 
constatons historiquement et scientifiquement les benefices mutuels de I 'utilisation de 
I' espace nature! par I' elevage. La steppe mongole en est un ban exemple puisqu' elle est 
surement le resultat d'un paturage approprie qui a maintenu cet ecosysteme unique. Nous 
savons aussi qu'un paturage raisonne peut etre benefique pour la vegetation (YONG-HONG 
LI, 1991). Bien sur les realites quotidiennes sont la et dans l'economie des pasteurs le capital 
et I' outil de production ne sont autres que le troupeau. Maximiser le nombre de betes revient 
pour eux a epargner et a se premunir des vicissitudes de la vie. Les croissances calculees de 
!'augmentation du nombre de tetes de betail entre 1994 et 2001, annee d'un terrible hiver qui 
a vu le cheptel chuter de pres de 80%, se retrouvent actuellement. Les eleveurs, meme 
conscients de certains risques lies a des effectifs excessifs, n'ont done guere d'autres choix 
que d'augmenter leurs troupeaux pour vivre en !'absence d'elements d'intensification. Si la 
connaissance des capacites de charges de Khomiin Tai est necessaire pour la viabilite des 
chevaux de Przewalski, elle I' est tout autant pour I' elevage domestique. La gestion raisonnee 
de la ressource de la zone devra done etre accompagnee d'actions concretes d'aide a l'elevage 
pour securiser les systemes de production. Comme l'a bien compris !'association Takh, un 
partenariat avec Jes eleveurs pour une cogestion est !'element indispensable du projet. Des 
activites alternatives a l'elevage ou des actions en sa faveur pour valoriser au mieux la 
production ant ete entreprises mais c'est un lent et difficile processus qui demande a etre 
encore expertise pour que des resultats reels et durables existent. 
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Annexe n°l 

1994 

1995 

1996 

1997 

1998 

1999 

2000 

2001 

2002 

2003 

2004 

Appendix 5: Livestock Numbers 

Horses Camels Cows Goats Sheep 
nb % nb % nb % nb % nb % 

324 6,18 . 86 1,64 210 4,00 2 203 42,00 2 422 46, 18 

485 5,57 

648 3,49 

502 2.16 

1 558 5,31 

1 576 4,64 

1 685 4,61 

1 768 4,21 

4B2 6,18 

571 7,02 

635 5,98 

45 OOO 

40 OOO 

35 OOO 

30 OOO .... 
.2l 25 coo 
~ 20 coo 

15 OOO 

10 OOO 

5 OOO 

0 

122 1,40 368 4,22 4 624 53,06 3 115 35,75 

186 1,00 565 3,05 8 624 46,51 8 521 45,95 

261 1. 13 862 3,72 12 120 52,27 9 443 40,72 

480 1,64 1 315 4,48 12 295 41,90 13 693 46,67 

489 1,44 1 675 4,93 14 689 43,26 15 526 45,73 

525 1.44 1 800 4,93 15 200 41,63 17 304 47,39 

545 1,30 2057 4,90 17 860 42,51 19 788 47,09 

128 1,64 312 4,00 3 276 42,00 3 602 46,18 

218 2,68 223 2,74 4298 52,82 2827 34,74 

221 2,08 273 2,57 5788 54,54 3696 34,83 

Source : FEH et a/, 2004 

livestock number 

1994 1995 1996 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 

~ar 

Source: FEH et a/, 2004 

Total 

5 245 

8 714 

1B 544 

23186 

29 341 

33 955 

36 514 

42 018 

7 800 

B 137 

10 613 



Annexe n°2 

moyenne 71-04 (mm) 101,88 
ecart-type 43,38 
intervalle 31,5 - 205 
nombre d'annees 34 
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Figure I. Total Lil'estock in }dongolia. 1985-2002 
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Annexes n° 3 
'Eleveur4' EiioeCes __ ,.., e ffeciniilal~ morts ve'nte autoco'm n"aisslm actiats effect'fim: effectmO\ uet--...-'"'-; Ds'fol. - cr'o111,ut ·crOtt net T d'oxololt Rnu'm1 

Ovlns 241 2 52 27 70 230 235,5 35,325 22 -4.67 -4,67 33,55 28,87 

PERENLEI 
Caprlns 275 9 63 10 70 263 269 40,35 25 -4.46 -4.46 27,14 22,68 
Bevins 33 3 2 7 35 34 25,5 16 5,88 5.88 14,71 20.59 
chevaux 50 2 1 6 53 51,5 51 ,5 32 5,83 5 ,83 5,83 11,65 -
Chameaux 6 1 7 6 .5 8,125 5 15,38 15.38 0.00 15,38 

596,5 160,8 
- - ··-- --

Eleveur5 Espices effec Initial marts vente autocom nalssan achats effect fin, effect ma\ UBT UBT% crolt brut croltnet Td'explolt Rnume 
Ovlns 100 30 50 120 110 16,5 13 18,18 18,18 27.27 45.45 

ENKHTUVS 
Cacrlns 335 5 20 10 130 430 382,5 57,375 44 24 .84 24,84 7,84 32,68 
Bevins 4 2 6 5 3.75 3 40,00 40,00 0.00 40,00 
chevaux 41 1 12 52 46,5 46,5 36 23,66 23,66 2,15 25,81 
Chameaux 4 4 4 5 4 0,00 0,00 0,00 0,00 

548 129,125 

Eleveur6 Esceces effec Initial morts vente autocont nalssan achats effect fin, effectmo\ UBT ·' UBT% croltbrut croltnet T d'exololt Rnume 
Ovlns 247 12 5 30 90 290 268,5 40.275 33 16,01 16,01 13,04 29,05 

DAVAAJAV 
Caprlns 233 13 20 90 290 261,5 39.225 32 21,80 21,80 7,65 29.45 
Bevins 3 1 2 4 3,5 2,625 2 28,57 28,57 28,57 57,14 
chevaux 31 2 8 37 34 34 28 17,65 17,65 5,88 23.53 
Chameaux 4 4 4 5 4 0,00 0,00 0,00 0,00 

571 5 121125 ., - · _____ ,_ --- --· -·---····- -···---- ,,_, ___ _ -·-··-· -·-·" - --
jEleveur7 EsP8ces effec Initial marts vente autocom nalssan achats effect fin; effect mo~ UBT UBT% crolt brut croltnet T d'explolt Rnumi 

Ov/ns 36 1 5 9 39 37,5 5,625 6 8,00 8 ,00 13,33 21.33 

(MUNKH SUL 
Caorlns 160 10 80 230 195 29,25 32 35,90 35,90 5,13 41,03 
Bovins 19 1 7 25 22 16,5 18 27.27 27.27 4,55 31,82 
chevaux 24 2 8 30 27 27 29 22.22 22.22 7,41 29,63 
Chameaux 10 2 12 11 13.75 15 18,18 18,18 0,00 18.18 

292 5 92125 i 
' Eleveur8 Especes effec Initial morts vente autocom: nalssan achate effeetflni effect mo~ UBT UBT% croltbrut• croltnet · Td'explolt Rnumi 

Ovlns 294 4 40 170 420 357 53,55 25 35,29 35,29 12,32 47,62 

OROS 
Caorlns 350 40 180 490 420 63 29 33,33 33,33 9,52 42,86 
Bovlns 34 4 14 44 39 29.25 13 25,64 25,64 10.26 35,90 
chevaux 50 10 60 55 55 25 18,18 18.18 0.00 18,18 
Chameaux 12 4 16 14 17,5 8 28,57 28,57 0.00 28.57 

885 218 3 - -

Eleveur9 EsoOces effec Initial morts vente autocon1 nalssan achats effect fin. effectmo, UBT UST% crolt brut croltnet Td'exololt Rnume 
Ovlns 137 12 40 165 151 22,65 18 18,54 18,54 7,95 26.49 

MUNKH OCH 
Caprlns 144 6 5 8 55 180 162 24.3 19 22.22 22.22 8,02 30.25 
Bovlns 8 3 11 9.5 7.125 6 31,58 31,58 0,00 31,58 
chevaux 48 1 12 1 60 54 54 43 22.22 20,37 1,85 22.22 
Chameaux 14 14 14 17.5 14 0,00 0,00 0,00 0.00 

390,5 125575 

Eleveur 10 Esoeces effec Initial morts vente autoconi nalssan achats effect fin, effectmo\ UBT UBT% croltbrut croltnet Tcl'exclolt Rnume 
Ovlns 105 10 95 100 15 26 -10,00 -10,00 10,00 0,00 

JAMBA 
Caprlns 82 2 38 118 100 15 26 36,00 36,00 2.00 38,00 
Bovlns 7 2 9 8 6 11 25,00 25,00 0.00 25,00 
chevaux 9 1 2 10 9,5 9,5 17 10,53 10,53 10,53 21,05 
Chameaux g 9 9 11,25 20 0,00 0,00 0,00 0,00 

226 5 56 75 .. ·--·-

'Eleveur 11 effec Initial morts vente auto con nalSsan achats effectflri effect mo tJBT UBT% crolt brut croltnet T d'ex lolt Rnumit 
160 10 52 202 181 27,15 19 23,20 23 ,20 5.52 28.73 

BINDERYA 
218 8 120 330 274 41,1 28 40,88 40,88 2.92 43,80 

3 1 2 4 3,5 2,625 2 28,57 28,57 28,57 57,14 
chevoux 56 1 14 69 62,5 62,5 43 20,80 20,80 1,60 22,40 
Chameaux 10 1 11 10,5 13,125 9 9,52 9,52 0,00 9,52 

531 5 146 5 
i • 

Eleveur12 Eopeces effec Initial morts vente autocom nalssan achato effectfln, effect mo\ UBT UBT% croltbrut croltnet T d'explolt Rnume 
OvJns 630 100 30 220 720 675 101,25 22 13.33 13.33 19 ,26 32.59 

BATZAYA 
Caorlns 468 60 8 130 530 499 74.85 16 12.42 12.42 13,63 26,05 
Bovlns 67 5 2 20 80 73.5 55,125 12 17,69 17,69 9,52 27,21 
chevaux 156 6 20 170 163 163 35 8,59 8,59 3,68 12,27 
Chameaux 53 3 13 63 58 72,5 16 17.24 17,24 5,17 22.41 

1468 5 466 725 

Eleveur 13 IEsceces effee Initial morts vente autocom nalssan achat3 effectfln1 effectmo\ UBT ' UBT"lo ' croltbrut croltnet Td'explolt · Rnum1f 
Ovlns 125 15 55 165 145 21,75 23 27,59 27,59 10,34 37,93 

NASANJARA 
Caprlns 180 5 15 100 260 220 33 35 36,36 36,36 9,09 45.45 
Bevins 18 1 1 3 19 18,5 13.875 15 5.41 5.41 10,81 16,22 
chevaux 23 1 4 26 24,5 24,5 26 12.24 12.24 4.08 16,33 
Chameaux 1 1 1 1.25 1 0,00 0,00 0,00 0,00 

409 94,375 

Eleveur 14 Eso6ces effec Initial morts vente autocom nalssan achats effect flm effectmo\l UBT UBT% croltbrut croltnet T d'exololt Rnume 
Ovlns 240 30 130 340 290 43,5 25 34,48 34.48 10,34 44,83 

X 
Caprlns 300 10 10 140 420 360 54 31 33,33 33,33 5,56 38,89 
Bovlns 19 1 18 18,5 13,875 8 -5.41 -5,41 5.41 0,00 
chevaux 31 1 7 37 34 34 20 17 ,65 17,65 2.94 20.59 
Chameaux 22 1 21 21,5 26,875 16 -4,65 -4,65 4,65 0,00 

724 172 25 

Especes effec Initial morts vente autoconll nalssan achats effect fin. effect mo~ UBT UBT% croltbrut croltnet T d'explolt Rnume 
Ovins 2315 15 161 239 886 0 2786 2550,5 382,575 23 18.47 18.47 15,68 34.15 
Caprlns 2745 33 163 141 1133 0 3541 3143 373,725 22 25 ,33 25,33 9,67 35,00 
Bovlns 215 0 9 13 62 0 255 235 176,25 11 17,02 17,02 9,36 26,38 
chevaux 519 0 13 6 103 1 604 561,5 537 32 15.14 14,96 3,38 18,34 
Chameaux 145 0 3 1 21 0 162 153,5 191,875 12 11,07 11.07 2,61 13,68 

6643 5 1661 425 - ·~. -· -- ·-· . .. 



Annexe n°4 

Use of pastoral areas and technical survey 

Name of the interviwer : .. .. ................................. ............... . 

Date(day/month/year) : ........... .. ........ ..... . .................. .. . . 

Place of investigation : 

Name of the camping area : ................ .. .. . .... .. .... . 

GPS: X : ...... . ......................... ........ Y : ... .. .... ... .... ...... .............. . 

1) Identification of the stockbreeders 

Name of herder : .................................... ............... ..... . ..... . .. .. ........ . 

When did he/she start to become a herder .......... . ....... ......................... .... . 

Were his/her parents herders : yes 

2) Calendar of the seasonal movements 

Dates of moving 

no 

To Spring camp To Summer cam_e_ To Autumn cam_e_ To Winter cam_e_ 

3) Husbandry 

3.1 Herd structure (ONLY IF THE HERDER IS FRIENDLY) 

s,pedies·: ,, i,!t' . -- -~' ,., · -· ~itJ/f 
_:;i - I ~ _, _ ...,, i·i , ,r; '. _: ·~ ..c."' , "' . 

' .,. j. ~-~f,1'.. " 2006,;:·;s '!, ' >·. • ' ., 1· ~!,1.; •. J~~i,_ ............. ·, '- - ·-.: "P.-'::.- 11,j! k>\:,j,,. .... 
.· "ffi.!,;';Jf ', ' ,tt,·1\t ~ '~ljl:~f O ':3 :2005' ~'"'..,~ H'. 

;t•[. h, ::' . .. ~ . ..iu.,'-i."' ·;.. ~ ,> • .;.;__ nl,~ i 

ewes 

Sheep rams 

born in the year 
goats 

Goat males 

born in the year 
cows 

Cattle bulls 

born in the year 
adults female 

Camel males 

born in the year 
Horses mare 



stallion I 
born in 1 in the year I 

3.2. Number evolution 

Reproduction: 

Males and females together 
year round? (yes/no) 
Controlled (yes/no) 

If controlled, indicate the 
period when the sexes are 
separated 
Where do they put 
males/females 
Write brief description of 
how they separate M and F 
Aimed sex ratio (% M/F) 

Actual sex ratio 

Sheep 

Birth and Weaning schedule 

Month s 0 N 

Sheep birth 

weaning 

Goats birth 

weaning 

Cattle birth 

weaning 

Horses birth 

weaning 

Camels birth 

weaning 

Goats Cows Horses Camels 

D J F M A M J J A 



Calendar for slaughtering of the animals (separate immediate use: IM, storage 
(frozen, dried): ST, sold: SO - mention also which class of class/age. Ex 2/M for 
a 2 year old animal 

Month s 0 N D J F M A M J J 
Sheep IM 

ST 
so 

Goat IM 
ST 
so 

Cattle IM 
ST 
so 

Horses IM 
ST 
so 

Camels IM 
ST 
so 

3.3 Veterinary aspects 

3.3.1 Diseases which in your livestock (description or name) 

Month s 0 N D J F M A M J J A 

Sheep 

Goat 

Cattle 

Horses 

Camels 

3.3.2 Veterinary treatments that you provide to your livestock (preventive and curative) 

Month s 0 N D 

Sheep 

Goat 

Cattle 

Horses 

Camels 

J F M A M J J A 

CDRAD - Diist 
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3.3.3 Veterinary treatments that you would like to provide to your livestock preventive 
and curative) 

Month s 0 N D J F M A M J J A 
Sheep 

Goat 

Cattle 

Horses 

Camels 

3.3.4 Other husbandry intervention on livestock (non related to slauthering, milking, 
riding ... ):lndividual branding: ib, ear marks: em, castration: cs, other ... 

Month s 0 N D J F M A M J J A 

Sheep 

Goat 

Cattle 

Horses 

Camels 

3.4 Production objectives of the family: (ONLY IF THE HERDER IS FRIENDLY) 

What is the objective of the breeding in terms of livestock number and yearly 
production 

Total Yearly Expected Which product do they sell 1 ? 
number births yearly sale 

Sheep 

Goats 

Cattle 

Horses 

Camels 

1: live animal, meat, milk, dairy, wool, cashmere, 



4) Range management and herding 

4.1 Watering management 

What is the frequency of herd watering and the water source (write number of times and 1 for 
well , 2 for river, 3 for lake and 4 for Spring. When water source's position is known, for a well 
for example, please write an asterisk in the cell and the GPS position under the table (if the 
well is close to the Ger no need to take a new point but mention it) 

times per week 

Camel Horses Goats Sheep Cow 

Spring 

Summer 

Autumn 

Winter 
--· -

4.2 Daily herding practices in summer 

4.2.1 General questions 

All the species are they managed by the herder together? Yes/No : ........ . ....... ..... ..... . 

If yes, precise which ones the herder gather: ...... ... ... ... .... ...... ... .. .... ..... .... ........ ... .... . 

After separation by the herder, do some species separate by themselves? Yes/No : .. .. .... .. 

If yes, precise which ones: ......... .... .. ... .... ... ..... .... .. ...... ..... ..... .... . ... ..... . ........... .. .. .. 

Is livestock herded out for foraging every days? 

[YES !No 
For how many days livestock is it herd away from the Ger : 
1 days? 2 days? more? (how many) 

If no, what is the reason that can lead you to not herd away the animals (I guess it can only 
be wheather but let's ask) - Precise per species 

··· ················ ·· ························ ······································· ··· ·· ············ .............. . 



Other seasons : 

If no, why? 

Autumn YES NO 

Winter YES NO 

Spring YES NO 

What is the maximum distance form the yurt (Ger in Mongolian) where you herd the animals? 

What about other season: 

season distance season distance season distance 

Autumn Winter Spring 

Do the animals graze as soon as they are walikng away from the Ger? Yes, No 

If no, how much time after the departure do they graze? 

How many hours do animals graze in total, during day light (1) and on 24 hours (2) (if known) 

1 2 1 2 1 2 1 2 1 2 

Sheep Goats Cows Horses Camels 

Is there any pause in the grazing during the day? How many hours and why? 

Sheep Goats Cattle Horses Camels 

Spring 

Summer 

Autumn 

Winter 



4.2.2 Daily itinerary 

Is there a direction chosen to herd the animals on the morning, or are the animal just 
released? 

.... .. ... ··· ··· ..... ...... .... .. ...... .. ... ...... ... ... ... ...... ...... ... ... .... ... .. ... ...... ... .. ... ... ..... .. ... ...... . . 

... . . . . .. ..... .. ... ..... ... ·· ···· ··· ··· ..... ....... ... ...... .... .. .. ..... .... ....... · ··· ·· ... ...... ... ... ... .. .......... .. . 

.. ....... ...... .... ........ ··· ······ ··· ... ··· ··· .. . ... .. .. ... ... .. ... ··· ··· ...... .. .... .. . ··· · ···· · · · ·· ····· .. .. ... .. ... .. . 

Is the itinerary predefinite the morning before departure? 
Yes/No: .... .. ... .... .... .............. ... ......... ... . 

Once on the way, what are the elements that influence the choice of places where 
livestock is herded - write order of importance from 1 to 3 (or 4 if "other" is filled in) 

Spring Summer Autumn Winter 
No special area aimed, livestock choose 
its way by itself 
Go to an area not grazed yet 

Aiming at areas considered as good 
from a pastoral point of view1 

Choos 
e an 

Wind area 
protect Sun 
ed 
from Snow 

natural I Sand flies (delentch) 
n 

Mosquitoes aggres s 
sions e Horse flies (list 

C 
below) t Normal flies 

s 
Other (what) 

1: questions about the perception of good pasture appears below 

Animals are they herded the whole the day? Yes/No: ... .... .. ... .. .... .... ... .... ...... .. ... ... .. .... ... . 

Give information on the number herding actions, how many times and for how long 

HerdinQ action Number of time a day it is done Duration 

When the herd grazes and disperses, does the shepherd take decisions (which ones)? 



Do you always known where the herd is? Yes/No: .. ... .. .. ...... .. . ...... ..... ... . 
If No, what can lead to the loss of visual contact with the herd: 

For species not herded back to the Ger every day, what is the frequency of the survey? 
(every two days, once per week, per month, per season .. . ) 

Species Frequency 

Have you already lost animals? Yes/No: .. . ... ... .. ... . ......... .. .... .. . 

5 Pastoral Knowledge 

From a vegetation point of view, on which criteria do you estimate whether a pasture is good 
or not? 

5.1 Presence/absence of certain species? Yes/No: .......... .. .. .. ............. .... ................ . 

If yes, which species in order of importance and per season? 

Plant Livestock Spring Summer 
Species Species 

Autumn Winter 

C !RAD - D is t 
UNITE BIBLIOTHEQUE 
B a i ll a rguet 



5.2 Density/height of the grass? Yes/No: .... ... .. .. ..................................... . . 

5.3 Other criteria ; remark? 

............ .. .................................................................................. 

. . . ... . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . ... ... . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . .. .. . .. . . . . ... . . . . . . 

. . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . .. . . . . . . . .. . . . . .. . . . . . . . . . . . . . 

. . . . . . . .. ... . . . . . . . . . ... . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . . .. . .. . . .. .. . . . . ... . . . . . . . . . . . . 

... ... .. . ... . . . ... .. . . .. . . . .. . . .. . . . ... . . . . .. ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... . . . ... . . . . .. ... ... 

. . . .. . ... . .. . . . . . . . .. ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . .. . . . . . . . . . . . . . 

. . . . . . .. . .. . ... . . . . . . . . . ... . . . . . . . . . . . . . . . .. . . .. . . . . . . . . . .. . .. . . . . . .. . . . . .. ... . . . .. . . . . . . . . . . . . . 

6 Herding change within the season 

6.1 Does the animals' behaviour change within the season? 

6.2 Do you aim at herding animals so that they graze everywhere around the Ger (360° 
around)? 
Yes:No: .. . .... .. ....... ....... .. ... ...... ..... ...... . 

6.3 Do you adjust the maximum distance from the Ger (radius) where the livestock forage, in 
order to increase the area where the livestock will eat: Yes/No : ... ............... ............. . . 

6.4 If no, have you got other ways to adjust stocking rate and grass resource? 
Yes/No: .... ... ... .... . .. .. .. . 

If yes, how do you adjust: 

6.5 Do you think sometimes animals over graze? 
Yes/No: ....... ............ .... . ........... . . 

6.6.1 How do you estimate whether there is overgrazing or not 



6.6.2 When and how do you think the animal over graze - make a list (consumption, 
trampling, other ... ) 

................................................................................................ 

. . . ... .. . . .. .. . ... .. . . . . . .. . .. .. . .. . . .. . .. . .. . . . .. . ... . .. . . . .. . ... ... .. . . .. .. . .. . .. . .. . . .. .. . ... 

. . . . . . . . . . .. ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... . .. ... . . . .. . .. . .. . . . . .. . . . . .. . . . . . .. . . . ... . . . ... . . . ... 

. . . . . . . . . .. . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .. . . . .. . . . . . . . . . . . . . 

. . . . .. . . . .. . . . . . .. .. . . .. .. . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . ... . . . . . . . .. . .. . . . . . . . . . ... . .. . . . . .. . . . 

... . . . .. . ... ... . . . . . . .. . ... . .. . .. . . . . .. ... ... ... . . . .. . . . . ... . .. . . . .. . ... . . . . .. . . . ... . .. ... ... ... 

6. 7 Some years, based on the criterias of number 5/, can you consider that grass is not 
abundant enough for the whole season? 
Yes/No: ..... . ............................. .. .. ..... ... ... . .... .. ........ . .... .......... . 

6.8 If yes, can you be forced to move the Ger ? 
Yes/No: ... .. . .. ........ ..... ..... .... ......... .. ... . ............ ..... ....... .... ... .. .. . 

If yes, on which criteria do you choose the new camp area? 

6.9 Do you change the number of animals according to the season on other purpose than 
self consumption or trade? 
Yes:No: ......... ............ ... .. ... ...... . .... .. ..... . ..... ..... ... .. . 

If Yes, what is the motivation? : 
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